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NB  

Tout comme ƭΩŞǘŀǘ initial ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ƭŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎΣ ŀ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞ 

Řŀƴǎ ƭŜǎ ǇǊŜƳƛŝǊŜǎ ǇƘŀǎŜǎ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ {/ƻ¢Σ Ŝƴ нлмп Ŝǘ нлмрΦ /Ŝǎ 

documents, présentés dans le rapport de présentation, ont été validés 

ŘŞōǳǘ нлмс Ŝǘ ƻƴǘ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ŘŞƎŀƎŜǊ ƭŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ƭΩŞƳŜrgence du 

PADD puis la réalisation du DOO. Par la suite, les évolutions territoriales ont 

été intégrées de façon dynamique au travail sur le PADD puis le DOO. Le 

ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ Ŝǘ ƭΩŞǘŀǘ ƛƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ǎƻƴǘ ŘƻƴŎ ƭŜ ǘŞƳƻƛƴ ŘŜǎ 

connaissances et des enjeux territoriaux début 2016 et leur actualisation a 

posteriori ƴΩŀǳǊŀƛǘ ǉǳŜ ǇŜǳ ŘΩƛƴǘŞǊşǘΣ ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜ ƴŜ ƳƻŘƛŦƛŜǊŀƛǘ Ǉŀǎ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ 

de SCoT. 

¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŀŎǘǳŀƭƛǎŞŜǎ Ł ƭŀ ǾŜƛƭƭŜ ŘŜ ƭΩŀǇǇǊƻōŀǘƛƻƴ ǎƻƴǘ 

présentées  dans le rapport de présentation (tableaux de bord sur la 

démographie et le logement).  Sur le fond, cette actualisation ne fait que 

confirmer  les résultats   présentés dans  ce diagnostic.  
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PREAMBULE  

Concilier la diversité des territoires 
et des atǘŜƴǘŜǎΣ ŀǾŜŎ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ 
ŘΩǳƴ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ǉǳƛ ƴΩŀ de sens que 
dans le partage. 

  

tǊŜƴŘǊŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ǘƻǳǘŜ ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΧ 

Le nom même du SCoT annonce si on peut dire la couleur : « SCoT du 

Carmausin, du Ségala, du Causse et du Cordais ». Quatre entités pour un 

même projet, quatre entités irréductibles à une qualification unique. 

Alors, il a fallu se résoudre à cette addition peu mnémotechnique ! Elle dit 

déjà ce qui est peut-êtǊŜ ƭΩŜƴƧŜǳ ǇǊŜƳƛŜǊ ŘŜ ŎŜ {/ƻ¢Σ arriver à partager 

ǳƴŜ Ǿƛǎƛƻƴ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩǳƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ : 

¶ Cinq grandes entités paysages qui traduisent non seulement des 

géographies différentes mais aussi dŜǎ ƳƻŘŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŜǊ Ŝǘ ŘŜ 

ǇǊƻŘǳƛǊŜ ǘǊŝǎ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŞǎ ŀǾŜŎ ŘŜ ƭΩ9ǎǘ Ł ƭΩhǳŜǎǘΣ ƭŜ {ŞƎŀƭŀΣ ƭΩŀƴŎƛŜƴ 

bassin minier du Carmausin, le plateau du Cordais, les causses et 

le massif de la Grésine, le tout cadré par la vallée du Viaur au 

Nord et celle du Tarn au Sud.  

 

¶ Ces paysages ancestraux sont eux-ƳşƳŜǎ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǊŜŘŞŎƻǳǇŞǎ 

par des « ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ ǾŞŎǳǎη ǉǳƛ ǘǊŀŘǳƛǎŜƴǘ ƭŜ ǇƻƛŘǎ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ 

et de la mise en mouvement des habitants qui sont de facto plus 

ƭƛŞǎ Ł ŘŜǎ ǇƻƭŀǊƛǘŞǎ ǉǳΩŁ ŘŜǎ composantes paysagères. Ainsi se 

dessinent autour et au Sud de Carmaux, un pôle structurant en 

ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎΣ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜǎ Ŝǘ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ. Pôle prolongé 

par une couronne périurbaine ŀȅŀƴǘ ŎƻƳƳŜ Ǉƻƛƴǘǎ ŘΩŀǇǇǳƛǎ les 

villes de Cagnac-les-Mines et de Valdéries. Le reste du territorie 

fait place à un vaste espace rural ponctué au Nord du pôle 

ŎŀǊƳŀǳǎƛƴ Ŝǘ ƧǳǎǉǳΩŀǳȄ ǊƛǾŜǎ Řǳ ±ƛŀǳǊ ǇŀǊ aƻƴŜǎǘƛŞǎΣ aƛǊŀƴŘƻƭΣ 

Pampelonnne, Tanus. A ƭΩ9ǎǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Valence-ŘΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎ 

ǎΩƛƳǇƻǎŜ ŎƻƳƳŜ ŎƻƳƳǳƴŜ ǎǘǊǳŎǘǳǊŀƴǘŜ. 9ƴŦƛƴ Ł ƭΩhǳŜǎǘΣ ƭŀ 

remarquable Cordes-sur-Ciel constitue un ǇƾƭŜ ŘΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ avec 

Les Cabanes. Ailleurs, de nombreuses polarités hors SCoT joue un 

rôle important dans les pratiques des habitants : Saint-Antonin-

Noble-Val, Varen, Laguépie, Castelnau-de-Montmiral.  

 

¶ Les grands paysages du SCoT et leurs « cisaillements » par les 

dynamiques urbaines et villageoises, dessinent ainsi une nouvelle 

géographie de la population : si la partie centrale du territoire du 

SCoT est relativement dense et peuplée (ŀǾŜŎ ƭΩŜŦŦŜǘ ŎƻƴƧǳƎǳŞ ŘŜ 

la présence du pôle ŎŀǊƳŀǳǎƛƴ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ wbуу 

comme axe interrégional majeur) le tiers Est et le tiers Ouest du 

territoire, sont globalement caractérisés par de très faibles 

ŘŜƴǎƛǘŞ ŘŜ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴΦ wŜǘŜƴƻƴǎ ǉǳΩŁ ŜƭƭŜ ǎŜǳƭŜΣ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ 

de communes du Carmausin et Ségala, représente environ 75% 

des 40 000 habitants du SCoT et plus du tiers des 10 000 emplois 

salariés du SCoT  

Cette structuration géographique et démographique particulièrement 

complexe du SCoT est encore accentuée par un phénomène externe et 

pour autant majeur Υ ƭΩƛƳǇŀŎǘ Řǳ ǇƾƭŜ ŀƭōƛƎŜƻƛǎ ǎƛǘǳŞ Ł Ƴƻƛƴǎ ŘŜ ол 

minutes de Carmaux, de Cordes-sur-Ciel, ou encore de Valence-
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ŘΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎΦ [Ŝǎ ŎƘƛŦŦǊŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘǎ ŘƻƳƛŎƛƭŜ-travail entre Albi et 

Carmaux sont éloquents : ce sont plus de 1000 actifs domiciliés à Carmaux 

qui travaillent sur Albi et environ 300 qui font le chemin inverse. La 

ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ Řǳ ǇƾƭŜ ŀƭōƛƎŜƻƛǎΣ ǎŜ ǘǊŀŘǳƛǘ ŀǳǎǎƛ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝƴ 

ǘŜǊƳŜǎ ŘŜ ǇƻƭŀǊƛǘŞ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭŜΣ ŎǳƭǘǳǊŜƭƭŜΣ ǘŜǊǘƛŀƛǊŜΧ  

Ces quelques données sur la structuration interne du territoire du SCoT et 

ǎǳǊ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ŘŜ ǇƻƭŀǊƛǘŞǎ ǉǳƛ ƭǳƛ ǎƻƴǘ ŜȄǘŜǊƴŜǎΣ ƻōƭƛƎŜƴǘ Ł ǎŜ ŘƛǊƛƎŜǊ ǾŜǊǎ :  

¶ Un SCoT qui sera le reflet de la diversité des situations. Les règles 

qui seront appliquées seront nécessairement à moduler en 

fonction de la géographie du SCoT.  

 

¶ Un SCoT qui prendra toute la mesure des dynamiques 

territoriales limitrophes, notamment albigeoises.  

 

¶ Un SCoT qui répondra tout à la fois aux exigences territoriales 

urbaines et périurbaines ǉǳƛ ǎΩŜȄǇǊƛƳŜƴǘ Ŝƴ ǎƻƴ ŎŜƴǘǊŜΣ Ŝǘ ŀǳȄ 

ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ ŘΩǳƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ł ŘƻƳƛƴŀƴǘŜ ǊǳǊŀƭŜ ǇŀǊǘƻǳǘ ŀƛƭƭŜǳǊǎΦ  
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5Ŝ ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜ Ł ƭŀ ŘŞŦƛƴƛǘƛƻƴ ŘΩŜƴƧŜǳȄ ǇŀǊǘŀƎŞǎ  

[Ŝǎ ŀǘŜƭƛŜǊǎ ƳŜƴŞǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ƭΩƻƴǘ 

bien montré Υ ǎƛ ǘƻǳǎ ǎΩŀŎŎƻǊŘŜƴǘ ǇƻǳǊ ǊŜǾŜƴŘƛǉǳŜǊ ǳƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǉǳƛ Řƻƛǘ 

se conjuguer au pluriel, tous convergent  également vers la définition ŘΩun 

projet global basé sur des spécificités à valoriser. Que veut-on dire tous 

ensemble ? Que veut-on défendre, rééquilibrer, ou plus simplement 

améliorer en travaillant sur une nouvelle structuration territoriale ?  

Pour répondre collectivement à ces questions, dans un premier temps, un 

diagnostic solide est indispensable. Il ne doit pas être une monographie, 

ǳƴŜ ŀǇǇǊƻŎƘŜ ŜȄƘŀǳǎǘƛǾŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ /Ŝƭŀ ƴΩŀǳǊŀƛǘ ŀǳŎǳƴ ǎŜƴǎ Řŀƴǎ ƭŜ 

ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ {/ƻ¢Φ tŀǊ ŎƻƴǘǊŜΣ ƛƭ Řƻƛǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŘŜ ŦŀƛǊŜ 

émerger un questionnement partagé. Ne pas tout dire sur tout, mais se 

pencher plus spécialement sur ce qui aura un impact sur la structuration 

cohérente du territoire ce qui est le rôle premier du SCoT.  Un diagnostic 

ƴŜ ǎŜǊŀ ǊŞǳǎǎƛ ǉǳŜ ǎΩƛƭ ŘŞŦƛƴƛǘ ǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƴƧŜǳȄ ǇƻǳǊ ƭŜ {/ƻ¢Φ !ǳ 

tǊƻƧŜǘ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ 5ŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ 5ǳǊŀōƭe (PADD) de 

transformer par la suite ces enjeux en orientations stratégiques, et au 

5ƻŎǳƳŜƴǘ ŘΩhǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŘΩhōƧŜŎǘƛŦǎ ŘŜ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŜǊ ŎŜǎ ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ 

en recommandations et prescriptions. 

Pour poser ce que sont les fondations du SCoT, ce diagnostic, 

coƴƧƻƛƴǘŜƳŜƴǘ Ł ƭΩ9ǘŀǘ Lƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ό9L9ύΣ  ŀōƻǊŘŜǊŀ : 

¶ [ΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎǘǊǳŎǘǳǊŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ǎŜǎ 

« murs porteurs ηΦ ¸ ǘƻǳŎƘŜǊΣ ŎΩŜǎǘ ǊƛǎǉǳŜǊ ŘŜ ŘŞǎŞǉǳƛƭƛōǊŜǊ ƭŜ 

territoire. Sont ainsi abordés le cadre physique du territoire et, 

Ǉƭǳǎ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭΩ9L9Σ ƭŜǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ǎŀ ǘǊŀƳŜ 

agri-environnementale. Ce qui, dŀƴǎ ǳƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ 

ƳŀǊǉǳŞ ǇŀǊ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ǊǳǊŀƭe, est particulièrement important. 

 

¶ [ΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ.  Les modes ŘΩƘŀōƛǘŜǊ 

et leur diversité sont autant de signatures du territoire : régularité 

ŘŜǎ ōŀǎǘƛŘŜǎΣ ǳǊōŀƴƛǎƳŜ ƳŀǊǉǳŞ ǇŀǊ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƳƛƴŜΣ 

villages-ǊǳŜǎΣ ǾƛƭƭŀƎŜǎ ǘŜƭǎ ŘŜǎ ƴƛŘǎ ŘΩŀƛƎƭŜ ƭŁ ƻǴ ƭŜ ǊŜƭƛŜŦ ǎŜ 

ƳŀƴƛŦŜǎǘŜ ŀǾŜŎ ǾƛƎǳŜǳǊΧ !ǳǘŀƴǘ ŘŜ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴǎ ǉǳi exigeront des 

approches différenciées en termes de développement.  

 

¶ [ΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎǳƭǘǳǊŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ. Iƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩŀōƻǊŘŜǊ ƭŀ 

question du paysage comme le produit de la rencontre entre 

culture et nature.  

 

¶ [ΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛŦ. Le bassin de Carmaux doit 

faire face à une mutation radicale de son économie, longtemps et 

ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ƳŀǊǉǳŞŜ ǇŀǊ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ Ŝǘ ƭŀ ƳƛƴŜΦ [ŀ ǘŜǊǘƛŀǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ 

ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ Ŝǘ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜ ƻƴǘ 

pris en partie le relais. Mais un potentiel est en grande partie à 

valoriser tant dans le foncier économique que dans les savoir-

faire. Sans oublier les filières agricoles et les importants gisements 

touristiques.     

 

¶ [ΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜǎ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜǎ notamment les 

dynamiques démographiques et dynamiques constructives 

associées. Où et comment habite-t-on ? Quel est notre rapport au 

foncier Κ vǳŜƭ Ŝǎǘ ǎƻƴ ƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝǘ ǎǳǊ 

ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝƴ ƎŞƴŞǊŀƭ ? 

Pour chacun de ces thèmes, le diagnostic met en exergue les grands enjeux 

qui sont au rendez-vous de ce SCoT. Ils seront résumés dans la partie 

conclusive de ce document. 
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ÉLEMENTS INTRODUCTIFS : LE 

TERRITOIRE DU SCOT EN 

QUELQUES MOTS 
 

Portrait du territoire 
 

hŎŎǳǇŀƴǘ ƭŀ ǇŀǊǘƛŜ bƻǊŘ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ Řǳ ¢ŀǊƴΣ Ŝƴ ǇƭŜƛƴ ŎǆǳǊ ŘŜ ƭŀ 

Région Midi-Pyrénées, le territoire du SCoT du Carmausin, du Ségala, du 

Causse et du Cordais est un territoire à forte dominante rurale qui se 

caractérise par la présence du pôle urbain du Carmausin (anciennement 

Ŏƻƴƴǳ ǇƻǳǊ ǎƻƴ ŀŎǘƛǾƛǘŞ ƳƛƴƛŝǊŜύ Ŝǘ ŘΩǳƴ ǘƛǎǎǳ ŎƻƳǇƻǎŞ ŘŜ ōƻǳǊƎǎ-centres 

ό±ŀƭŜƴŎŜ ŘΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎΣ /ƻǊŘŜǎ-sur-Ciel) et de villages secondaires 

(Monestiés, Vaour, Mirandol, Pampelonne, Tanus, Valdériès, Trébas) qui 

constituent autour de lui, un réseau de pôles relais structurant.  

Si ce territoire anime des bassins de vie relativement autonomes 

(Carmaux, Cordes-sur-CielΣ ±ŀƭŜƴŎŜ ŘΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎ), il entretient des relations 

étroites, une articulation certaine et une complémentarité avec les 

territoires voisins, notamment avec le pôle urbain Albigeois et son 

agglomération. 

 

Étendu sur environs 1000 km² et composé de 70 communes pour près de 

40 000 habitants, le territoire du SCoT du Carmausin, du Ségala, du Causse 

Ŝǘ Řǳ /ƻǊŘŀƛǎ Ŝǎǘ ƭΩǳƴ ŘŜǎ Ǉƭus grands de la Région Midi-Pyrénées. 

Il représente 10,5 % de la population tarnaise pour une densité moyenne 

ŘŜ пл ƘŀōƛǘŀƴǘǎκƪƳч όŘŜƴǎƛǘŞ ¢ŀǊƴ Υ ср ƘŀōκƪƳчύΣ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜ ŘΩǳƴ 

territoire rural. 

 

Il est composé de 3 communautés de communes ayant chacune leurs 

spécificités :  

 

¶ La Communauté de Communes du Carmausin-Ségala, qui 

concentre près de 3 habitants du territoire sur 4, en particulier sur 

/ŀǊƳŀǳȄ όф фоо ƘŀōΦύΣ ǾŞǊƛǘŀōƭŜ ǇƾƭŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛ Ŝǘ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ Řǳ 

territoire.  

 

¶ La Communauté de Communes Val 81, sur la partie Est du SCoT 

ό±ŀƭŜƴŎŜ ŘΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎύ Ŝǎǘ ǳƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝƴ ŦƻǊǘŜ Ƴǳǘŀǘƛƻƴ ƳŀǊǉǳŞ 

ǇŀǊ ǳƴŜ ŘƻǳōƭŜ ƛƴŦƭǳŜƴŎŜ Řǳ ǇƾƭŜ /ŀǊƳŀǳǎƛƴ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ǳƴŜ 

autre, plus directe, du pôle d'emploi d'Albi.  

 

¶ La Communauté de Communes du Cordais et du Causse, 

particulièrement dynamique sur le plan démographique (plus de 

4600 habitant en 2011, croissance de +0.5 % par an) depuis le 

début des années 2000, et qui constitue un bassin de vie à part 

ŜƴǘƛŝǊŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩ9ǎǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 9ƭƭŜ Ŝǎǘ ƻǊƎŀƴƛǎŞŜ ŀǳǘƻǳǊ 

du pôle de Cordes sur Ciel (1 017 habitants). 
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Les chiffres clés du territoire :  
 

¶ 39 828 habitants 

¶ Densité moyenne : 40 habitants/km²  

¶ 1862 habitants supplémentaires entre 1999 et 2011 (Source INSEE 

- RGP)  

¶ 74% de la population du territoire réside sur la Communauté de 

Communes du Carmausin-Ségala   

¶ 10 400 emplois en 2011 soit 1 emploi pour 3,8 habitants  

¶ 22 860 logements en 2011,  

¶ 45% du territoire couvert par des espaces naturels (bois et prairies 

ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜǎύ Ŝǘ сл҈ ŘŞŘƛŞǎ Ł ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ όǇƻƭȅŎǳƭǘǳǊŜΣ ŞƭŜǾŀƎŜΣ 

vigne).  

¶ 2 zones Natura 2000 et près de 25 ZNIEFF (dont 5 ZNIEFF de Type 

II) et 14 sites qui relèvent de la politique départementale des 

Espaces Naturels Sensibles (ENS)  

¶ нср ƪƳǎ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ (Cérou, Viaur, Tarn, Aveyron, Céret, Vère) 

¶ 3 contrats de Rivière : le Syndicat Mixte de Rivière Cérou Vère, le 

Syndicat Mixte de Rivière Tarn et le Syndicat Mixte du Bassin 

Versant du Viaur  
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Occupation du sol  
 

5ΩŀǇǊŝǎ ƭΩŞǘŀǘ ƛƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ 

9ƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩǳǎŀƎŜǎ Ŝǘ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭΣ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢ ǎe 

ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ŀǳǘƻǳǊ ŘΩǳƴŜ importante trame agricole et de milieux ouverts 

(60%) se situant majoritairement sur les secteurs des plateaux et des 

Causses.  

Le couvert forestier, est également une composante importante par son 

ŀƳǇƭŜǳǊ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ ƻŎŎǳǇŜ ǳƴ ǘƛŜǊǎ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǎŜ ǎƛǘǳŀƴǘ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜǎ 

principales vallées. Les surfaces en eau ainsi que les zones humides sur le 

ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǊŜƭŝǾŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ǘǊŝǎ ƎǊŀƴŘŜ ǊŀǊŜǘŞ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭǎ ƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ŀǳ 

ǘƻǘŀƭ ǉǳŜ мΣн҈ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎΦ {ƻǳƭŜǾŀƴǘ ŘŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ŘŜ 

protection et de préservation de ce capital naturel.  

 

Enfin, les secteurs urbanisés (la « tâche urbaine ηύ ƻŎŎǳǇŜƴǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ 

6% des sols. La ville de Carmaux représente la principale occupation 

urbaine, et évolue depuis plusieurs décennies vers une forme de 

ŘŞƭƛǘŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŀƎǊƛ-naturel sur une couronne large 

englobant les communes périphériques de Carmaux. Ailleurs sur le 

ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ Ƴƻƛƴǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜΦ ¦ƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ 

ƭƛŜǳȄ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜǎ όǎƻǳǾŜƴǘ Ł ǾƻŎation agricole) se sont 

formés autour des bastides qui ont été des points de départ au 

développement urbain. Ils ont créé des lieux dits, des villages voire des 

ōƻǳǊƎǎ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΦ ό±ŀƭŜƴŎŜ ŘΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎΣ tŀƳǇŜƭƻƴƴŜΣ Penne Cordes sur 

/ƛŜƭΣ aƻƴŜǎǘƛŝǎΣ ±ŀƻǳǊΧ).  
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¦ƴŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ζ vécus » 
 
[Ŝǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ǉǳƛ ŎƻƳǇƻǎŜƴǘ ƭŜ {/h¢ ǎΩƻǊƎŀƴƛǎŜƴǘ Ŝƴ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ 

sous-bassins (ou espaces vécus),  qui correspondent de manière 

ǘƘŞƻǊƛǉǳŜΣ Ł ƭŀ ŘŞŦƛƴƛǘƛƻƴ ŘŜǎ !ƛǊŜǎ ǳǊōŀƛƴŜǎ ŘŜ ƭΩLb{99Φ !ƛƴǎƛ ƭŜ 

territoire du SCOT se subdivise en quatre parties, généralement 

ƳŀǊǉǳŞŜ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ǾƛƭƭŜ ŎŜƴǘǊŜΣ ƻǳ ŘΩǳƴ ǇƾƭŜ-relais : 

 

¶ [Ŝ /ŀǊƳŀǳǎƛƴΣ ǇƾƭŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǊǳǊŀƭ ŀǾŜŎ ǳƴ ǇŀǊŎ 

de logements sociaux important et les équipements et 

ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘΩǳƴŜ ǾƛƭƭŜ ŘŜ нл 000 habitants  

¶ Les bassins du Cordais et du Valencinois : deux sous-

territoires dotés de pôles structurants qui contribuent au 

maintien de la population et au développement des activités 

¶ Des communes "périurbaines" en forte mutation sous 

influence directe du pôle d'emploi d'Albi (couronne de 

grand pôle)  

¶ Enfin, le reste des communes à forte dominante rurale,  

mais structurées autour de petits bourgs ruraux (Mirandol, 

Pampelonne, Monestiés Tanus, Valdériès, Vaour, Cagnac, 

Trébas
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Un territoire impliqué dans la 
réflexion SCOT depuis plusieurs 
années 

 

Deux démarches de SCOT à ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ tŀȅǎ ŘŜ ƭΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎ Ŝǘ ŘŜǎ 

Bastides 

 

Les territoires qui composent le SCoT du Carmausin, du Ségala, du Causse et 

Řǳ /ƻǊŘŀƛǎ Ŧƻƴǘ ǇŀǊǘƛŜ Řǳ tŀȅǎ ŘŜ ƭΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎ Ŝǘ ŘŜǎ .ŀǎǘƛŘŜǎ ǉǳƛ englobe 5 

communautés de communes, soit 101 communes du nord est du Tarn. Il 

compte un autre SCoT dans sa partie Sud : Le SCoT du Grand Albigeois qui 

ŎƻǳǾǊŜ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎΣ ŘŜ 

la communauté de communes Centre Tarn, de la communauté de 

ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜǎ aƻƴǘǎ ŘΩ!ƭōŀƴ et du Villefranchois.  

 

Face aux mutations économiques et sociales du territoire (déprise agricole 

et reconversion minière), les acteurs locaux ont mené depuis de 

ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ŀƴƴŞŜǎΣ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ŎŜ tŀȅǎΣ ŘŜǎ ŘŞƳŀǊŎƘŜǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ 

et de développement territorial (Études, Conseil de Développement, 

Programme LEADER, PCET, Observatoire) qui constituent le socle de la 

ǊŞŦƭŜȄƛƻƴ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜǎ ŘŜǳȄ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘŜ {/ƻ¢ Ŝǘ ǉǳƛ ŘƻǘŜƴǘ ŎŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩǳƴŜ 

« culture de travail commune». 

 

Au moment de la constitution du Pays en 2005, un projet de SCoT avait été 

ŜƴǾƛǎŀƎŞ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ tŀȅǎ Ƴŀƛǎ ǘǊŝǎ ǊŀǇƛŘŜƳŜƴǘ ǊŞŎǳǎŞ ǇŀǊ ƭŜǎ 

Şƭǳǎ ŘŜ ƭΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎΣ ǉǳƛ ǎƻǳƘŀƛǘŀƛŜƴǘ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ǳƴ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ {/ƻ¢ 

ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ƻǊƎŀƴƛǎŞ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŀƭōƛƎŜƻƛǎŜ ǎŀƴǎ ǇǊŜƴŘǊŜ 

en compǘŜ ƭŀ ǇŀǊǘƛŜ ƴƻǊŘ Řǳ tŀȅǎ Ŝǘ ƭŜ /ŀǊƳŀǳǎƛƴΦ ¦ƴ ǇǊŜƳƛŜǊ {/ƻ¢ ǎΩŜǎǘ 

ŀƛƴǎƛ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎΣ ŀǳǉǳŜƭ ƻƴǘ ŞǘŞ 

associées les 3 communautés de communes du sud du Pays (Villefranchois, 

aƻƴǘǎ ŘΩ!ƭōŀƴ Ŝǘ wŞŀƭƳƻƴǘŀƛǎύΦ !ǇǊŝǎ ŀǾƻƛǊ ŞǘŞ ǎƻǳƳƛǎ Ł ƭΩŀǾƛǎ ŘŜǎ 

ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ǇǳōƭƛǉǳŜǎ ŀǎǎƻŎƛŞŜǎ Ŝǘ ŀǇǊŝǎ ŀǾƻƛǊ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ŜƴǉǳşǘŜ 

publique auprès de la population, ce SCoT a été approuvé le 12 juillet 2012.  

 

Le territoire du Pôle Territorial est également voisin du SCoT du Pays 

Vignoble Gaillacois, Bastides et Val Dadou approuvé en 2009. Le nord du 

Pôle Territorial ŀ ǎƻǳƘŀƛǘŞ ǎŜ ƳǳƴƛǊ ŘΩǳƴ ƻǳǘƛƭ ŘŜ ŎƻƘŞǊŜƴŎŜ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜ ŀǾŜŎ 

un projet de SCoT sur le Carmausin, le Ségala Carmausin, le Valencinois, le 

Causse nord-ouest et le Pays Cordais. Cette réflexion engagée depuis 2007 

Şǘŀƛǘ ǊŜǎǘŞŜ ƛƴŦǊǳŎǘǳŜǳǎŜ ƳŀƭƎǊŞ ƭŀ ǾƻƭƻƴǘŞ ƭƻŎŀƭŜ ŘŜ ǎŜ ƳǳƴƛǊ ŘΩǳƴ ƻǳǘƛƭ 

ŘΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜ ŀǳǘƻǳǊ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ŎŀǊƳŀǳǎƛƴ Ŝǘ Ŝƴ ƭƛŀƛǎƻƴ ŀǾŜŎ 

ƭΩŀƭōƛƎŜƻƛǎΦ  

 

5ŀƴǎ ŎŜ ŎƻƴǘŜȄǘŜΣ ƭΩƻǳǘƛƭ ŘΩƛƴƎŞƴƛŜǊƛŜ ζ !ǇǇǳƛ Ł ƭΩŞƳŜǊƎŜƴŎŜ de SCoT ruraux 

» qui a été lancé dans le cadre du Réseau Rural Régional Midi Pyrénées a 

représenté une véritable opportunité de concrétisation de ce projet. Il a 

ǇŜǊƳƛǎ ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜǊ όŀǾŜŎ ƭΩŀǇǇǳƛ Řǳ C9!59wύ ƭŜ tŀȅǎ Ŝǘ ƭŜǎ Şƭǳǎ Řǳ 

territoire dans une démarche de construction du projet de SCOT. Le 

Syndicat Mixte porteur du SCoT a officiellement été créé le 15 décembre 

2012 par arrêté préfectoral. Il prend la dénomination de « Syndicat Mixte du 

SCoT du Carmausin, du Ségala, du Causse et du Cordais».  
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Un élargissement de la  couverture régionale des SCoT dans un 

contexte interscot émergent 

[Ŝ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ {/ƻ¢ Řǳ /ŀǊƳŀǳǎƛƴΣ Řǳ {ŞƎŀƭŀΣ Řǳ /ŀǳǎǎŜ Ŝǘ Řǳ /ƻǊŘŀƛǎ ǎΩƛƴǎŎǊƛǘ 

parmi les 9 territoires de projet SCOT ŞƳŜǊƎŜƴǘǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ wŞƎƛƻƴ 

Midi-Pyrénées. ±ƛŀ ƭŀ ƭƻƛ ŘΩ9ƴƎŀƎŜƳŜƴǘ bŀǘƛƻƴŀƭ ǇƻǳǊ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜ 

2010, dite Grenelle II, le législateur a souhaité étendre la couverture du 

territoire national par ce type de démarches. 

Si la Région Midi-Pyrénées et le Tarn comptait de nombreuses « zones 

blanches » il y a encore quelques années, les périmètres de SCOT se sont 

généralisés et en particulier sur les territoires ruraux qui ont bénéficié 

ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ Ł ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴΦ 

Le SCoT du Carmausin, du Ségala, du Causse et du Cordais compte deux 

SCOT voisins approuvés au Sud de son périmètre (SCOT du Gaillacois et 

{/h¢ ŘŜ ƭΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎύ Ŝǘ п ǇǊƻƧŜǘǎ ŘŜ {/h¢ ƭƛƳƛǘǊƻǇƘŜǎ όŘƻƴǘ о Ŝƴ !ǾŜȅǊƻƴύΣ 

Ƴŀƛǎ Řƻƴǘ ƭŜǎ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜǎ ƴΩŞǘŀƛŜƴǘ Ǉŀǎ ŀǊǊşǘŞǎ Ŝƴ нлмоΦ 
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La naissance de ces territoires de projets aux portes du SCoT du Carmausin, 

Řǳ {ŞƎŀƭŀΣ Řǳ /ŀǳǎǎŜ Ŝǘ Řǳ /ƻǊŘŀƛǎ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŜƴǾƛǎŀƎŜǊ ŘŜǎ ŎƻƭƭŀōƻǊŀǘƛƻƴǎ 

futures dans le cadre ŘΩǳƴŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ ƛƴǘŜǊ-SCOT qui restera à construire à 

moyen terme et qui permettra de questionner : 

¶ Les enjeux et défis communs aux différents SCOT  

¶ Les disǇƻǎƛǘƛƻƴǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ƭƛƳƛǘǊƻǇƘŜǎΣ ζ ƭŜǎ 

marges », des Scot ? 

¶ [Ŝǎ ƳƻŘŀƭƛǘŞǎ ŘŜ ǎǳƛǾƛ Ŝǘ ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ƻŜǳǾǊŜ 

des Scot, des indicateurs 

¶ Le type d'animation mettre en oeuvre pour assurer la bonne marche 

de cette démarche interterritoriale. 

¦ƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƛƴǘŞƎǊŞ Řŀƴǎ ǳƴŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ ŘŜ tƾƭŜ ŘΩ9ȄŎŜƭƭŜƴŎŜ wǳǊŀƭŜ 

Le SCoT du Carmausin, du Ségala, du Causse et du Cordais fait partie via Le 

Pôle Territorial ŘŜ ƭΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎ Ŝǘ ŘŜǎ .ŀǎǘƛŘŜǎ ŘŜǎ мрл ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ ƭŀōŜƭƭƛǎŞǎ 

«Pôle d'Excellence Rurale» (et des 2 labellisés dans le Tarn) dans le cadre de 

ƭŀ нŝƳŜ ǾŀƎǳŜ ŘŜ ƭΩŀǇǇŜƭ Ł ǇǊƻƧŜǘǎ ǉǳƛ ŀ Ŝǳ ƭƛŜǳ Ŝƴ нлмлΦ  

 

[ŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘŜǎ tƾƭŜǎ ŘΩ9ȄŎŜƭƭŜƴŎŜ wǳǊŀƭŜ όt9wύ ǾƛǎŜ à soutenir le 

développement économique des territoires ruraux tout en permettant 

ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ǾƛŜ ǉǳƻǘƛŘƛŜƴƴŜ ŘŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎΦ tƻǳǊ ǎƻǳǘŜƴƛǊ ŎŜǎ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ 

dynamiques territoriales, l'Etat soutient financièrement ces projets. 

 

Le SCOT apar ailleurs  été lŀǳǊŞŀǘ ŘŜ ƭΩŀǇǇŜƭ Ł ǇǊƻƧŜǘ bŀǘƛƻƴŀƭ ζ Scot 

Ruraux ». 
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Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 

Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier Chapitre Premier 
Chapitre Premier : 
 
 
 
 

I. LA DIVERSITE DU 

TERRITOIRE DU SCOT 
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A.   Pays et paysages - Un territoire à 
ƭŀ ŎǊƻƛǎŞŜ ŘΩŜƴǘƛǘŞǎ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜǎ 
fortes 

 

5ΩŀǇǊŝǎ ƭΩŞǘŀǘ ƛƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ  

 

Bordé au Nord par la vallée du Viaur et au Sud-Est par le passage du Tarn, Le 

territoire du SCoT du Carmausin, du Ségala, du Causse et du Cordais est 

ǊƛŎƘŜ ŘΩǳƴŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘŜ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ǉǳƛ ǎΩŜȄǇǊƛƳŜ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ǎƻƴ ƴƻƳ Ŝǘ ŦƻƴŘŜ 

sa spécificité, son identité plurielle. Si les reliefs soient relativement 

ƘƻƳƻƎŝƴŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘoire, chaque entité paysagère se 

distingue par des caractéristiques propres. Elles permettent ainsi de « faire 

connaissance » avec le patrimoine naturel du territoire. 
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1. Le Ségala  
 

Le Ségala, forme un paysage de plateau parsemé de multiples vallées, le 

Ǉƭǳǎ ǎƻǳǾŜƴǘ ŜƴŎŀƛǎǎŞŜǎ Ŝǘ ōƻƛǎŞŜǎΦ [Ŝǎ ǇƭŀǘŜŀǳȄ ǎƻƴǘ ǇǊƻǇƛŎŜǎ Ł ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 

Ŝǘ Ł ƭΩŞƭŜǾŀƎŜΦ ¢ŜǊǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǇŀǊ ƴŀǘǳǊŜΣ où la culture du seigle, sur ces 

terres acides à l'origine, était la seule possible avant le développement des 

amendements calcaires "chaulage des terres". Le terme Ségala signifierait 

donc la « terre à seigle». Sur ces plateaux agricoles, les parcelles sont 

souvent entrecoupées par des haies, des arbres, des alignements arbustifs, 

ŜǘŎΦ ŦƻǊƳŀƴǘ ŀƛƴǎƛ ǳƴ ōƻŎŀƎŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ Ǉƭǳǎ ƻǳ Ƴƻƛƴǎ ŘŜƴǎŜ ǎǳƛǾŀƴǘ ƭŜǎ 

secteurs.  
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2. Le bassin Carmausin  
 

Au centre-sud du territoire du SCoT, le bassin Carmausin forme une 

dépression géographique située entre le Ségala et le plateau Cordais et 

constitue un important bassin minier.  

aŀƭƎǊŞ ƭŀ Ŧƛƴ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƳƛƴƛŝǊŜΣ ƭŜ ǇŀȅǎŀƎŜ ǊŜǎǘŜ ƳŀǊǉǳŞ ǇŀǊ Ǉƭǳǎ ŘŜ мрл 

ŀƴǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ όŀǊŎƘƛǘŜŎǘǳǊŜ ǘȅǇŜ ŎƛǘŞ ƳƛƴƛŝǊŜΣ ƧŀǊŘƛƴǎ ƻǳǾŜǊǘǎΣ ŦǊƛŎƘŜǎ 

industrielles etc.).  

Le pôle ŘΩŜƳǇƭƻƛ et urbain principal du SCoT (Carmaux ς St Benoît de 

Carmaux) se trouve implanté dans ce bassin et sur ses coteaux. Situé à 

ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘΩ!ƭōƛΣ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ /ŀǊƳŀǳǎƛƴ ǎǳōƛǘ ǳƴ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘŜ ǇŞǊƛ-

urbanisation important (notamment le long des principaux axes routiers) 

rendant les transitions entre les espaces agri-naturels et urbains de moins 

en moins nettes. 
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3. Le plateau Cordais  
 

Le plateau Cordais forme une entité orientée sud-est/nord-ouest, venant 

couvrir un vaste espace situé entre la vallée du Tarn ŀǳ ǎǳŘΣ ƧǳǎǉǳΩŀǳ 

secteur des Causses au nord. On découvre là un système de plateaux 

calcaires creusés par de petites vallées. Le paysage est relativement ouvert, 

ŘƻƳƛƴŞ ǇŀǊ ƭŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ Ŝǘ ƭŜ ǾƛƎƴƻōƭŜ ŀǳ ǎǳŘΦ [ΩƘŀōƛǘŀǘ ƘǳƳŀƛƴ ǎΩŜǎǘ 

ƻǊƎŀƴƛǎŞ ƛŎƛ ŀǳǘƻǳǊ ŘΩƛƳplantations en belvédère ou en rebord de plateaux. 
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4. Les rebords de la Grésigne et les Causses  
 

{ƛǘǳŞ ŎƻƳǇƭŝǘŜƳŜƴǘ Ł ƭΩƻǳŜǎǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜǎ /ŀǳǎǎŜǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜ 

ǳƴ ǇŀȅǎŀƎŜ ŘŜ ǇƭŀǘŜŀǳȄ ǎŞǇŀǊŞǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ό!ǾŜȅǊƻƴΣ /ŞǊƻǳΣ ±ŝǊŜΣ 

BombiŎύΣ Řƻƴǘ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŎƻƳƳŜ ƭΩ!ǾŜȅǊƻƴ ƻƴǘ ŎǊŜǳǎŞ ŘŜ ǾŞǊƛǘŀōƭŜǎ ƎƻǊƎŜǎ 

bordées de falaises rocheuses.  

Ce secteur forme une mosaïque agri-naturelle et un paysage caussenard 

ŀŦŦƛǊƳŞ όŎǳƭǘǳǊŜǎΣ ōƻƛǎΣ ƎƻǊƎŜǎΣ ǇŜƭƻǳǎŜǎ ǎŝŎƘŜǎΧύ Řŀƴǎ ƭŜǉǳŜƭ ƭŜ ŎƻǳǾŜǊǘ 

boisé domine aǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘΣ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩǳƴŜ ŘŞǇǊƛǎŜ ŀƎǊƻ-pastorale 

importante. En limite sud-ouest, la forêt de Grésigne, massif gréseux, vient 

border le territoire. 
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Synthèse, questionnement et enjeux 
Pays et paysages - ¦ƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ł ƭŀ ŎǊƻƛǎŞŜ ŘΩŜƴǘƛǘŞǎ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜǎ ŦƻǊǘŜǎ 

Synthèse : 

- Des paysages agro-naturels variés et encore préservés, très typés par le 

relief et vecteurs de fortes identités territoriales ; 

- Un réseau de bourgs et villages avec des qualités architecturales 

intéressantes, voire emblématiques ; 

- Une activité agricole indispensable à « ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ » des paysages ;  

- Des limites entre zones naturelles et agricoles et zones urbaines qui 

ǎΩŞǘƛǊŜƴǘ Ŝǘ ǎŜ ƳǳƭǘƛǇƭƛŜƴǘΣ ǎŀƴǎ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜ ŘŜ ƭŜǳǊ ŦƻƴŎǘƛƻƴ 

ŘΩƛƴǘŜǊŦŀŎŜ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜΦ 

- Un paysage qui est également une ressource économique avec un réel 

ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ Ŝǘ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜ ǉǳΩƛƭ ǇŜǳǘ ƎŞƴŞǊŜǊΦ 

 

Questionnements : 

- Comment limiter la fermeture des paysages ? 

- La valorisation actuelle des paysages est-elle optimale ? Quelle valorisation 

pour les paysages du SCoT ?  

 
 
 
 

Enjeux : 

- tǊŞǎŜǊǾŜǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎΣ Ŝǘ 

limitent leur fermeture ; 

- Préserver les grands équilibres entre monde urbain et monde rural en 

limitant les effets de la périurbanisation ; 

- Gérer et sauvegarder les espaces forestiers, nombreux en superficie (33% 

du SCoT) et supports de nombreux usages. 

- {ΩŀǇǇǳȅŜǊ ǎǳǊ ƭŜǎ ζ murs porteurs » du paysage pour définir des limites à 

ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ; 

- Proposer un traitement à la fois fonctionnel et paysager des interfaces 

entre zones agro-naturelles et zones urbaines. 
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A. La diversité des modes 
ŘΩƘŀōƛǘŜǊ  

 
1. La trame urbaine et villageoise 

 

Consulter ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭŀ ǇŀǊǘƛŜ ζ tŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ōŃǘƛ η ŘŜ ƭΩ9L9 

 

La trame urbaine et villageoise du Carmausin, du Ségala, du Causse et du 

/ƻǊŘŀƛǎ ƳŜǘ Ŝƴ ŀǾŀƴǘ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ Řǳ ǇƾƭŜ ǉǳŜ ŦƻǊƳŜ /ŀǊƳŀǳȄ ŀǾŜŎ ǎŜǎ 

communes voisines (Saint-Benoît-de-Carmaux, Blaye-les-Mines) et de sa 

ǇŞǊƛǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǾŜǊǎ ƭŜ {ǳŘΦ [ŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ǊƻǳǘƛŜǊ ŎƻƴǾŜǊƎŜŀƴǘ 

ǾŜǊǎ !ƭōƛ ŘŜǎǎƛƴŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝƴ ǎΩƛƴǎŎǊƛǾŀƴǘ ƭŜ ƭƻƴg de ses 

axes de communication tout comme le long de la vallée du Cérou. Ailleurs 

ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ƭΩƛƳǇƭantation du bâti se matérialise par un tissu de bourgs 

importants (Monestiés, Vaour, Penne, Cordes-sur-/ƛŜƭΣ ±ŀƭŜƴŎŜ ŘΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎΣ 

Valderiès, Tanus, Pampelonne, et Mirandol-.Φ Χύ ƻǳ ǇŀǊ ǳƴŜ ƳǳƭǘƛǘǳŘŜ ŘŜ 

villages, de hameaux ou de lieux-dits dispersés au sein ŘΩǳƴŜ ǘǊŀƳŜ agricole 

et naturelle. 

 

Un maillage rural dense 

 

[Ŝ ƳŀƛƭƭŀƎŜ ǊǳǊŀƭ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢Σ ŜƳǇǊŜƛƴǘ ǇŀǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ 

uniforme. Des secteurs se caractérisent par une forte présence de hameaux 

et maisons isolées (le Ségala dans sa partie Nord-Carmausin ou le 

Valencinois). Certains pôles sont remarquables pour la qualité de leur bâti, 

ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŀƴŎƛŜƴƴŜǎ ōŀǎǘƛŘŜǎ ό/ƻǊŘŜǎΣ PampelonneΧύ Ŝǘ ŘŜ ǾƛƭƭŀƎŜǎ 

médiévaux à fonctions religieuses (Monestiés), créent par leurs fonctions 

urbaines, ŘŜǎ ǇƻƭŀǊƛǘŞǎ ǊŜƭŀƛǎ ǇƻǳǊ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǊǳǊŀƭ ǾƻƛǊŜ ǇŞǊƛǳǊōŀƛƴΦ 

 

Le bassin Carmausin 

 

Carmaux, forme la polarité historique du territoire en cristallisant une très 

grande partie des fonctions urbaines de niveau supérieur ou intermédiaire. 

Le territoire de son « agglomération proche η Ŝǎǘ ƳŀǊǉǳŞ ƭΩƘŞǊƛǘŀƎŜ ǇŀǊ ǳƴ 

ǇŀǎǎŞ ƳƛƴƛŜǊ Ŝǘ ǇǊƻŘǳŎǘƛŦ ǉǳƛ ŀ ŦŀǾƻǊƛǎŞ ǎƻƴ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘΦ [ΩŜǎǇŀŎŜ ǳǊōŀƛƴ 

est particulièrement touché par un développement sous forme de 

faubourgs puis de lotissements qui créent une rupture entre bâti 

« traditionnel η όƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭύ Ŝǘ ōŃǘƛ ǊŞŎŜƴǘΦ [ΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǎ ǾƛƴƎǘ 

dernières années a largement fait évoluer le paysage du bassin Carmausin 

ŀǾŜŎ ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘŜ ȊƻƴŜǎ ƳƻƴƻŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭƭŜǎ όƭŜ Ǉƭǳǎ ǎƻǳǾŜƴǘ Ŝƴ ƭƛŜǳ Ŝǘ 

ǇƭŀŎŜ ŘΩŀƴŎƛŜƴƴŜǎ ǳƴƛǘŞǎ ŘŜ ǘǊŀƛǘement de la ressource minière), la 

reconversion en site de loisirs de la mine à ciel ouvert de la « Découverte » 

Ŝǘ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ǎƛǘǳŞŜs entre 

Carmaux et Albi. 
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Sur les marges du périmètre, des fonctionnements extra-SCoT à 

valoriser 

Aux marges du périmètre SCƻ¢Σ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩ!ƭōƛΣ ŎƘŜŦ-lieu de 

département, est un marqueur fort du fonctionnement du territoire. 

Globalement, la position géographique du SCOT (qui  se situe à la croisée du 

Tarn, du Tarn-et-DŀǊƻƴƴŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ǾŜȅǊƻƴ) induit de nombreuses relations 

ŀǾŜŎ ŘŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ ŜȄǘŞǊƛŜǳǊǎΦ 9ƭƭŜ ƎŞƴŝǊŜ ŘŜǎ ǇŀǊǘŀƎŜǎ ŘΩƛŘŜƴǘƛǘŞǎ ŦƻǊǘǎ, se 

ǊŀǘǘŀŎƘŀƴǘ Ł ŘŜǎ ǳƴƛǘŞǎ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜǎ ƻǳ Ł ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘŜǎ ǾŀƭƭŞŜǎ 

ŘŜ ƭΩ!ǾŜȅǊƻƴΣ Řǳ ±ƛŀǳǊ ƻǳ Řǳ ¢ŀǊƴΦ  

Si une large partie Sud du territoire est liée dans son fonctionnement à 

ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŀƭōƛƎŜƻƛǎŜΣ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘŀǊƛǘŞǎ ŜȄƛǎǘŜƴǘ : 

¶ Entre le Causse et le pôle local de Saint-Antonin-Noble-Val Ł ƭΩ9ǎǘ 

¶ Entre le Nord Ségala (Tanus, Pampelone..) Ŝǘ ƭΩ!ǾŜȅǊƻn 

(Baraqueville, Rodez) 

¶ Entre le Valencinois et les polarités Aveyronnais à proximité 

(Requista) 
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2. Des typologies urbaines variées, témoins de 
ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ Ŝǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƘǳƳŀƛƴŜǎ 

 

Le cas emblématique des Bastides 

 

Ces bourgs et villages, à forte portée symbolique historique et patrimoniale 

ƻƴǘ Ǿǳ ƭŜ ƧƻǳǊ Řŀƴǎ ƭΩŀƭōƛƎŜƻƛǎΣ ƭŜ ¢ŀǊƴ Ŝǘ ƭŜǎ ǊŜǎǘŜ Řǳ Sud-Ouest entre le XIIIe 

Ŝǘ ·L±Ŝ ǎƛŝŎƭŜΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǎǎŀƛǘ ŀƭƻǊǎ ŘŜ ǾŞǊƛǘŀōƭŜǎ ǾƛƭƭŜǎ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ŎǊŞŞŜǎ ŘŜ ǘƻǳǘŜ 

ǇƛŝŎŜ ƻǳ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘΩǳƴ ƴƻȅŀǳ ŜȄƛǎǘŀƴǘΦ [Ŝǎ ōŀǎtides tarnaises ou albigeoises 

ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ ƳƛƭƛǘŀƛǊŜǎΣ ŜƭƭŜǎ ǘŞƳƻƛƎƴŜƴǘ ŘΩǳƴ ǳǊōŀƴƛǎƳŜ 

volontariste, utilisant le relief escarpé pour en faire une place forte. Elles 

sont aussi un lieu de pouvoir, de représentation de celui-Ŏƛ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ ƭƛŜǳ 

dΩŞŎƘŀƴƎŜǎ ƳŀǊŎƘŀƴŘǎΦ 

Souvent dotées de plans urbains en damier, concentrique ou en fuseau, ces 

ŎƛǘŞǎ ƳŞŘƛŞǾŀƭŜǎ ǎŜ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜƴǘ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ŀǳǘƻǳǊ ŘΩǳƴŜ ǇƭŀŎŜ ŎŜƴǘǊŀƭŜ 

όǇŀǊŦƻƛǎ ƳşƳŜ ŘŞǇƻǳǊǾǳŜ ŘΩŞƎƭƛǎŜΣ ƭƻŎŀƭƛǎŞŜ Ǉƭǳǎ Ŝƴ ǊŜǘǊŀƛǘύΣ ǉǳƛ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ 

le carrefour de toutes les rencontres, échanges et transactions. 

Si leurs densités étaient très fortes (et si leurs localisation étaient bien 

souvent stratégiques) ƴƻƳōǊŜ ŘΩentre elles ont ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ disparu.  

 

La plupart des bastides étaient des villes « franches », où étaient offerts de 

ƴƻƳōǊŜǳȄ ŀǾŀƴǘŀƎŜǎ όǾƻƛǊŜ ƭƛōŜǊǘŞǎύ Ł ŎŜǳȄ ǉǳƛ ǎΩȅ ƛƴǎǘŀƭƭŀƛŜƴǘΦ 9ƭƭŜǎ 

marquent aussi les prémices de la « promotion urbaine »Σ ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜǎ 

portaient des noms prestigieux empruntés aux villes étrangères 

européennes. Les communes du {/h¢ ƻƴǘ ŞǘŞ ƭŜ ƭƛŜǳ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǎ 

cités : 

 

¶ Cordes (de « Cordoue »), édifiée en 1222 est la bastide la plus 

emblématique de territoire 

¶ Valence-d'Albigeois (originellement Bastide de  « Valence ») 

fondée en 1278 par le sénéchal de Toulouse Eustache de 

Beaumarchais au nom du Roi Philippe III (Le Hardi). 

¶ Pampelonne (de « Pampelune ») fondée en 1285 était une Bastide 

Royale au XIIIe siècle. Il y subsiste une place carrée particulière aux 

ōŀǎǘƛŘŜǎ Ŝǘ ǳƴŜ ǘƻǳǊ ŘΩŀƴƎƭŜ ŀǳ ŎǆǳǊ Řǳ ǾƛƭƭŀƎŜΦ 

 

 

Ces communes présentent de nos jours des enjeux particuliers en termes 

ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƳŀƛǘǊƛǎŜ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭƻǊǎǉǳΩŜƭƭŜ ǎΩƛƴǎŎǊƛǘ 

sans continuité du plan original (en « grappe ηΣ Ŝƴ ƳƛǘŀƎŜΧύ ƻǳ par 

exemple, ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻƴǘǊŜŦƻǊǘǎ ŘΩǳƴ ǎƛǘŜ surplombant un plateau. 
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Un tissu très différencié de villages et de bourgs ruraux 

 

>> Les villages aux plans remarquables ou atypiques 

 

Tous comme pour le cas particulier des bastides, certains bourg et villages 

du territoire ont des ǎƛǘŜǎ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ƻǳ ŘŜǎ Ǉƭŀƴǎ ǊŜƳŀǊǉǳŀōƭŜǎ ǾƻƛǊŜ 

atypique. Les mêmes enjeux en termes de discontinuité bâtie (auxquels il 

ŎƻƴǾƛŜƴǘ ŘΩŀƧƻǳǘŜǊ ǳƴŜ ŘƛƳŜƴǎƛƻƴ ŀǊŎƘƛǘŜŎǘǳǊŀƭŜ Ŝǘ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭŜύ ǇŜǳǾŜƴǘ 

ǎΩȅ ŀǇǇƭƛǉǳŜǊΦ hƴ ǘǊƻǳǾŜ ŜƴǘǊŜ ŀǳǘǊŜǎ Υ 

 

¶ Monestiés, qui malgré son plan circulaire, ne constitue pas une 

bastide. En effet, sa fonction religieuse (autrefois le chef-lieu de la 

baronnie des archevêques d'Albi) et son implantation sur un site 

dépourvu de relief ne sont pas comparables aux villes franches 

médiévales de la région. Ses caractéristiques urbaines et les enjeux 

qui en découlent en font tout de même un village remarquable avec 

un bâti ancien (XI ème-XVIII ème siècle). 

 

¶ Penne, village médiéval construit sur un éperon rocheux, dominé 

par les ruines de ǎƻƴ ŎƘŃǘŜŀǳ ǎǳǊǇƭƻƳōŀƴǘ ƭΩ!ǾŜȅǊƻƴ ƴŜ ǇƻǎǎŝŘŜ 

ǉǳŜ ǘǊŝǎ ǇŜǳ ŘŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴΦ 9ƴ ǊŜǾŀƴŎƘŜΣ ƭΩŞǘŜƴŘǳŜ ǾŀǎǘŜ 

de la commune pose la question de la gestion du développement de 

hameaux « satellites ». 
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>> Le développement en étoiles et les hameaux ruraux 

 

[Ŝǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ǊǳǊŀƭŜǎ ƳŀǊǉǳŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŀŘƳŜǘǘŜƴǘ ǳƴ 

ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ ŎƻƳōƛƴŞ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘ ŜƴǘǊŜ ǳƴ ŞǘŀƭŜƳŜƴǘ Ŝƴ ŞǘƻƛƭŜ Ł 

partir du centre-village le long des axes de communication facilitant la 

liaison aux réseaux (Ex : VaƻǳǊύΦ 5ΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘΣ ǇŀǊ ŘŜǎ ƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴǎ 

sporadiques, le plus souvent historiques et fonctionnelles créant un 

«chapelet bâti η Řŀƴǎ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǉǳƛ ǎŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜ ŀǳ ƎǊŞ ŘŜǎ 

opportunités foncières et des programmes individuels, sans organisation 

globale. (ex : mitage entre Mirandol et Jouqueviel) 
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>> 5Ŝǎ ŦƻǊƳŜǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝƴ ƭƛŜƴ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǳǊǎ ǾŀƭƭŞŜǎ : 

 

[Ω!ǾŜȅǊƻƴΣ ƭŜ ±ƛŀǳǊ Ŝǘ ƭŜ ¢ŀǊƴ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ ǉǳƛ ōƻǊŘŜƴǘ ǊŜǎǇŜŎǘƛǾŜƳŜƴǘ ŀǳ 

Nord et au Sud, le territoire du SCOT. Les communes et les bourgs en 

bordure de rivière entretiennent, dans certains cas, un rapport entre leur 

développement urbain et ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ [ΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŀƴŎƛŜƴƴŜ ŘŜ ŎŜǎ 

communes peut se caractériser par trois formes distinctes : 

¶ Une urbanisation linéaire parallèle à la rivière, comme à Trébas 

(avec le Tarn); 

¶ Une urbanisation linéaire perpendiculaire à la rivière, comme à 

Milhars (ŀǾŜŎ ƭΩ!ǾŜȅǊƻƴ) ; 

¶ Une urbanisation concentrique, comme à Saint-Martin-Laguépie 

(qui présente ma particǳƭŀǊƛǘŞ ŘΩŀǾƻƛǊ ǳƴ Ǉƭŀƴ Ŝƴ ƳƛǊƻƛǊ Ǿƛǎ-à-vis de 

Laguépie (Tarn-et-Garonne), sur la rive opposée. 
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La trame urbaine Carmausine, les cités  minières et les quartiers 

ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ǎƻŎƛŀƭ  

ҔҔ /ŀǊƳŀǳȄΣ ǳƴ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ǊŞŎŜƴǘ ǎǳǊ ƭŀ ōŀǎŜ ŘΩǳƴ Ǉƭŀƴ ƻǊǘƘƻƎƻƴŀƭ  

 

[ΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ /ŀǊƳŀǳȄ ǎŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜ ǇŀǊ ǎƻƴ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ǊŞŎŜƴǘŜ : 

ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ƳƻƛǘƛŞ Řǳ ·L·ŝƳŜ ǎƛŝŎƭŜ ŎƻƳƳŜ ǳƴ ǾƛƭƭŀƎŜΣ ƭŀ ǾƛƭƭŜ ŀ 

ŀŘƻǇǘŞ ǎƻƴ ǇǊŜƳƛŜǊ Ǉƭŀƴ ŘΩŀƭƛƎƴŜƳŜƴǘ Ŝƴ му32. Au gré de la croissance de 

ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ Řǳ ŎƘŀǊōƻƴΣ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ǎŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜ ŦŀǾƻǊƛǎŀƴǘ ǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ 

ŘŜƴǎƛǘŞ ό[ŀ /ƻƳǇŀƎƴƛŜ ŘŜǎ aƛƴŜǎ ƴΩŜƳǇƭƻȅŀƛǘ ǉǳŜ Řǳ ǇŜǊǎƻƴƴŜƭ ǊŞǎƛŘŀƴǘ 

Řŀƴǎ ǳƴ Ǌŀȅƻƴ ŘŜ р ƪƳ ŘŜ /ŀǊƳŀǳȄύ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ Ǉƭŀƴ ƳƻŘŜǊƴŜ Ŝǘ ǊŜŎǘƛƭƛƎƴŜΦ 

Les transformations de la ville ont été nombreuses et majeures, notamment 

ŘǳǊŀƴǘ ƭΩŜƴǘǊŜ-deux guerre avec la percée de nouveau boulevards et de 

vastes espaces publics. 

Au début des années 1970, le centre-historique et médiéval de Carmaux fut 

détruit au début pour cauǎŜ ŘΩƛƴǎŀƭǳōǊƛǘŞΦ Lƭ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ƭŀ ǇŜǊŎŞŜ ŘŜ ƭΩŀǾŜƴǳŜ 

ŘŜ ƭŀ wŞǇǳōƭƛǉǳŜ Ŝǘ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀŎŜ ŘŜ ƭŀ [ƛōŞǊŀǘƛƻƴΦ /ŜǘǘŜ ǘǊŀƳŜ 

ŘŜƴǎŜ Ŝǘ ƻǊǘƘƻƎƻƴŀƭŜ Ŝǎǘ ǘǊŀǾŜǊǎŞŜ Řǳ bƻǊŘ ŀǳ {ǳŘ ǇŀǊ ƭΩŀǾŜƴǳŜ !ƭōŜǊǘ 

¢ƘƻƳŀǎ όǊƻǳǘŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ŘŞǾƛŀǘƛƻƴ ŘŜ /ŀǊƳŀǳȄ Ǉŀr la N88) avec 

des bâtiments allant du R+2 à de rares R+4. Plus généralement, cette trame 

permet la présence de grands et réguliers espaces de respiration via un 

réseau de places arborées et de parcs urbain qui bordent le centre dense. 
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>> Les ǎǇŞŎƛŦƛŎƛǘŞǎ ŘŜ ƭΩƘabitat minier, premières formes de périurbanisation 

et de quartier de logements individuel 

 

Durant les années 1920, la Société des Mines de Carmaux a entamé une 

ŎŀƳǇŀƎƴŜ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ǾƛŜ ŘŜǎ ƻǳǾǊƛŜǊǎ Ǿƛŀ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘŜ 

cités minières : 

¶ Fontgrande et Rauquillou sur la commune de Saint-Benoit-de-

Carmaux 

¶ Les Bruyères sur la commune de Blaye-les-Mines 

¶ La Cité des Homps à  Cagnac-les-Mines 

/Ŝǎ ǇǊŜƳƛŝǊŜǎ ŎƛǘŞǎ ƻƴǘ ŀƛƴǎƛ ƳŀǊǉǳŞ ƭŜǎ ŘŞōǳǘǎ ŘŜ ƭΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ǳǊōŀƛƴŜ 

autour de CarmaǳȄ ǇƻǳǊ ǳƴ ǳǎŀƎŜ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜƳŜƴǘ ŘŞŘƛŞ Ł ƭΩƘŀōƛǘŀǘΦ /Ŝǎ 

cités sont reconnaissables par leurs plans « curvilignes » et peu denses, 

particulièrement consommateur de foncier et leur relatif éloignement des 

centres des bourgs.  
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>> Des quartiers ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ǎƻŎƛŀƭ ǇƻǳǊ ǇŀǊǘƛŜ ƛƴǘŞƎǊŞǎ ŀǳ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ 

urbain 

 
[ΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ Řǳ ǇŀǊŎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ǎƻŎƛŀƭ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ ŎƻƴŎŜƴǘǊŞ ŀǳ ŎǆǳǊ Řǳ 

bassin Carmausin (Carmaux, Saint-Benoit-de-Carmaux, Blaye-les-Mines).  

A Carmaux, ces « grands ensembles η Ŧƻƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ 

intégration au tissu urbain assez diversifiée (en termes de retrait et 

ŘΩŀƭƛƎƴŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ƭŀ ǾƻƛǊƛŜύ Ƴŀƛǎ ǎŜ ǎƛǘǳŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ 

du centre-ville, dans une « première couronne » Nord qui jouxte à la fois la 

ville industrielle et les quartiers de faubourg pavillonnaire. 

 

Dans les autres communes, les logements sociaux prennent la forme de 

petit habitat collectif, parfois même enclavé, et éloigné de toute centralité 

urbaine de tous commerces, services et équipement, générant de 

ƭΩƛǎƻƭŜƳŜƴǘ ǎƻŎƛŀƭ όŎŦΦ .ƭŀȅŜύΦ 
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Les ȊƻƴŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ǇŀǾƛƭƭƻƴƴŀƛǊŜǎΣ ǾŜŎǘŜǳǊ ŘΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ  

Phénomène très largement répandu en France, les quartiers pavillonnaires 

généralement situés sur les franges extérieures des grandes villes ou sur les 

communes limitrophes, se caractérisent par une faible densité de logements 

Ł ƭΩƘŜŎǘŀǊŜ όƳŀƛǎƻƴ Ŝƴ wҌм ŀǾŜŎ ǘŜǊǊŀƛƴύΣ ǇŀǊ ŘŜǎ ŦƻǊƳŜǎ architecturales 

relativement standardisées. Ces quartiers sont rarement traversant et sont 

déconnectés des ŎǆǳǊǎ existants de villages ou de villes. 

Ils (qui voient le jour via des opérations de lotissement ou par une 

succession de projets privés)  ǎΩƛƴǎŎǊƛǾŜƴǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ ǎƻǳǾŜƴǘ Ŝƴ ǊǳǇǘǳǊŜ ŀǾŜŎ ƭŜǎ 

ƳƻŘŝƭŜǎ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΣ Ƴŀƛǎ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ƭŜ développement 

ǊŀǇƛŘŜ ŘΩǳƴŜ ƻŦŦǊŜ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎΦ  

 

Le Sud du territoire dans sa partie Carmausine (Ex : Cagnac-les-Mines), les 

communes bordées par la N88 (et plus modestement par la D600) et les 

communes les plus peuplées sont les secteurs les plus concernés par ce 

ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘŜ ǉǳŀǊǘƛŜǊǎ ǇŀǾƛƭƭƻƴƴŀƛǊŜǎΦ  [ΩƛƳǇŀŎǘ ŘŜ ǘŜƭƭŜǎ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴǎ ǎǳǊ 

ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ǉǳƛ ƴŜ ŘƛǎǇƻǎŜƴǘ ǉǳŜ ǇŜǳ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ƻŦŦǊŜ 

réduite en emploi et des transports en commun, engendre une mono-

fonction résidentielle, où les habitants vivent déconnectés du centre ancien. 
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Synthèse, questionnement et enjeux 
[ŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘŜǎ ƳƻŘŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŜǊ 

Synthèse : 

- Un réseau de bourgs et villages présentant une grande qualité 

architecturale, caractéristique et emblématique de la région (Bastides, 

Ƙŀōƛǘŀǘ ƳƛƴƛŜǊΧύ Τ 

- Une périurbanisation impactante pour le territoire et qui prend parfois des 

formes problématiques (étalement, linéarisation), qui remettent de plus en 

plus en cause les qualités du cadre de vie (banalisation architecturale, 

grignotage des espaces agro-naturels). 

 

Questionnements : 

- Comment préserver la qualité urbaine, architecturale et paysagère, témoin 

ŘŜ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ territoriale ? 

- vǳŜƭƭŜ ǾŀƭƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦƻǊƳŜǎ ǳǊōŀƛƴŜǎ ǇǊƻƳƻǳǾƻƛǊ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ 

territoire ? Comment réinvestir de manière vertueuse des modèles 

ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜǎ ŀǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ? 

 

 

 

 

 

 

Enjeux : 

- PǊƻǘŞƎŜǊ Ŝǘ ǾŀƭƻǊƛǎŜǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ patrimoine du territoire : Mettre en 

place une ou plusieurs chartes architecturales, urbaines et paysagères à 

ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ {Cƻ¢ όŁ ƭΩƛƳŀƎŜ ŘŜ ŎŜ ǉǳƛ ŀ ŞǘŞ Ŧŀƛǘ ǎǳǊ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ 

Communes Vère-DǊŞǎƛƎƴŜύ Ŝǘ ƭΩǳǘƛƭƛǎŜǊ ŎƻƳƳŜ ǾŞǊƛǘŀōƭŜ ƻǳǘƛƭ ŘΩŀƛŘŜ Ł ōŃǘƛǊ 

une démarche qualitative adaptée au territoire et à chaque document 

ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜ 

- Encourager la mise en ǆǳǾǊŜ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴΣ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ 

valorisation cohérentes (AVAP) sur les ensembles urbains les plus 

remarquables (Monestiés, cité Fontgrande à Saint Benoît de Carmaux, 

PenneΧύΦ  

- Enrayer la détérioration du patrimoine, notamment des centres anciens, 

ǇŀǊ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ Ŝƴ ŦŀǾŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ όht!IΣ t[IύΦ  

- tƻǎŜǊ ƭŜǎ ƭƛƳƛǘŜǎ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝƴ ŘŞƭƛƳƛǘŀƴt la tache urbaine 

- Prendre en compte et assurer, par un maillage adapté, la greffe des 

extensions urbaines récentes en discontinuité bâtie 

- Assurer la vitalité, la lisibilité et la hiérarchie des grandes entités 

ŎƻƴǎǘƛǘǳǘƛǾŜǎ ŘŜ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ ŘŜǎ ōƻǳǊƎǎ Ŝǘ villages  
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 C. Une mutation majeure de 
ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ : la fin des mines 
de charbon et leurs incidences  

 

1. Une économie minière qui a permis le 
développement du territoire (XIIIème-
XXème siècle) 

 
[ΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ Řǳ /ŀǊƳŀǳǎƛƴ ŀ ƭƻƴƎǘŜƳǇǎ ǊŜǇƻǎŞ ǎǳǊ ƭŀ 

présence de charbon que renferme son sous-sol (au niveau du cours d'eau 

" Le Cérou "), dont les premières extractions datent approximativement 

des années 1295.  

/ΩŜǎǘ Ł ǇŀǊǘƛǊ Řǳ ·±LLLŝƳŜ ǎƛŝŎƭŜ que les mines du Carmausin ont connu 

une véritable expansion, profitant de la révolution industrielle pour 

ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜΦ [ΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŦŀƳƛƭƭŜ 

de Solages (de noblesse chevaleresque, est l'une des plus anciennes 

familles du Rouergue), désireuse d'accroître l'importance de son 

entreprise et confronté à des difficultés de transport, a cherché à 

développer des filières de production permettant une consommation de 

la ressource charbon sur place Υ ŎΩŜǎǘ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴŜ ǾŜǊǊŜǊƛe à bouteilles a 

été construite à Carmaux par ce qui deviendra l'Entreprise des Mines et 

de la Verrerie de Carmaux, de Solages Père et Fils. Prolongeant la tradition 

verrière tarnaise, elle a été le plus grand utilisateur de charbon de 

l'époque et nécessita l'exploitation de nouvelles mines. 
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Le XIXème siècle fut marqué par des évènements majeurs venus donner 

un nouvel essor aux industries extractives et dont le plus marquant fut la 

réorganisation de la propriété minière en  1810 qui a marqué la fin des 

concessions temporaires qui devinrent perpétuelles. 

Des puits de grandes profondeurs ont été créés (« Sainte-Barbe » en 1863 

pour 330 mètres, « La Tronquié » en 1878 pour 386 mètres, « La 

Tronquié n°2 » en 1886 pour 304 mètres, « Sainte-Marie » 1 et 2 en 1896 

et 1901. 

[ΩǳǎŀƎŜ Ŝǘ ƭŜǎ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ Řǳ ŎƘŀǊōƻƴ ǎŜ ǎƻƴǘ ŘƛǾŜǊǎƛfiés et 

développés. En 1872, la Société des Mines de Carmaux fit construire une 

usine (appelée Cokerie) de 80 fours pour la fabrication du coke à Saint 

Benoit de Carmaux. Le coke est principalement utilisé en sidérurgie pour 

réduire le minerai de fer dans un haut-ŦƻǳǊƴŜŀǳ ŀŦƛƴ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ƭŀ ŦƻƴǘŜ ǉǳƛ 

est ensuite transformée en acier. 

 

La fin du XIXème siècle sera également marquée par de vigoureux 

mouvements sociaux. A cette époque, la Société des Mines de Carmaux 

employait environ 3000 ouvriers. De 1892 à 1895 « les grèves de 

Carmaux » ont attiré l'attention nationale non seulement en raison de 

leur importance et de leur durée, mais aussi parce que la première, qui 

toucha les mines de charbon, est considérée comme l'épisode fondateur 

de la conversion de Jean Jaurès au socialisme. Il fut élu en 1893 député du 

Tarn.  
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2. [Ŝ ŘŞŎƭƛƴ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛŦ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ industrielle 
du début 20ème siècle 

 
De 1900 à 1914, les Mines de Carmaux poursuivent leur extension grâce 

aux progrès techniques : traction électrique par trolley, havage 

ƳŞŎŀƴƛǉǳŜΣ ǊŜƳōƭŀȅŀƎŜ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ ŜǘŎΧ ƳŀǊŎƘŜƴǘ ŘŜ ǇŀƛǊ ŀǾŜŎ 

l'amélioration de l'organisation du travail, la recherche de nouveaux 

débouchés et l'adaptation des produits aux exigences commerciales. Mais 

toujours sur fonds de révolte sociale. 

Durant la guerre de 1914ς1918, un effort particulier en termes de 

production a du être fourni, en raison de la défaillance des mines du Nord 

et du Pas-de-/ŀƭŀƛǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭƭŜǎ ƳŀƧŜǳǊŜǎ Řǳ 

NƻǊŘ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ9ǎǘ ŘŜ ƭŀ CǊŀƴŎŜΦ [ŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŀƴƴǳŜƭƭŜ Ŝǎǘ ǇŀǎǎŞŜ ŘŜ руо 

000 tonnes en 1914 à 850 000 en 1918 grâce au renfort de mineurs du 

Nord-Pas-de-Calais et de Lorraine, venus travailler à Carmaux. 

Au début de la Seconde Guerre mondiale, des mineurs du Nord-Pas-de-

Calais et de Lorraine furent à nouveau mobilisés aux mines de Carmaux, 

ŀŦƛƴ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ŎƘŀǊōƻƴ ŦǊŀƴœŀƛǎ Ŝƴ ½ƻƴŜ ƭƛōǊŜΦ [Ŝǎ 

mouvements de résistance chez les mineurs furent très suivis, notamment 

ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜǎ !ƭƭŜƳŀƴŘǎ ǎΩŜƳǇŀǊŝrent du charbon de Carmaux en 1942. 

Carmaux fut la première ville du Sud-Ouest libérée par ses propres 

moyens le 16 août 1944. Au sortir de la guerre, un certain nombre de 

mesures de restrictions visant à augmenter la production du charbon en 

France. Les mines de Carmaux (et de France de manière générale) furent 

ƴŀǘƛƻƴŀƭƛǎŞŜǎ Ŝƴ мфпр ŀŦƛƴ ŘΩŀŎŎŜƴǘǳŜǊ ƭŜ ǊŜŘǊŜǎǎŜƳŜƴǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜΦ  

 

aŀƛǎ Ł ƭŀ Ŧƛƴ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎ мфрлΣ ƭΩŞƳŜǊƎŜƴŎŜ Řǳ ǇŞǘǊƻƭŜ ŀǳ {ŀƘŀǊŀΣ 

ƭΩŀǾŝƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƘȅŘǊƻŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŜƳƛŝǊŜǎ 

centrales nucléaires commencèrent à concurrencer sérieusement le 

charbon. Le gouvernement décida de réduire considérablement la 

production de charbon en France, réduisant les effectifs. Les premiers 

puits carmausins commencèrent à fermer : 

¶ Le puits de la Grillatié fut définitivement fermé en 1969 

¶ Le puits de Sainte-Marie ferma à son tour en 1973 

¶ Le puits de Cagnac-les-Mines ferma en 1979 

¶ Le dernier puit, celui de La Tronquié à Blaye-les-Mines  ferma en 
août 1987. Il fut le seul à avoir causé un accident mortel en 1965. 

 
Au début des années 1980 le Bassin carmausin était déjà bien meurtri par 

ƭŜ ŘŞŎƭƛƴ ŘŜ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ ŎƘŀǊōƻƴƴƛŝǊŜ en France et la population de 

Carmaux commençait déjà à diminuer. Le premier choc pétrolier de 1973 

Ŧƛǘ ƎŜǊƳŜǊ ƭΩƛŘŞŜ ŘΩǳƴŜ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ł ŎƛŜƭ ƻǳǾŜǊǘ ǎǳǊ ƭŜ ǎƛǘŜ ŘŜ {ŀƛƴǘŜ aŀǊƛŜ 

ǇƻǳǊ ǊŜƭŀƴŎŜǊ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ Řǳ ŎƘŀǊōƻƴΦ [Ŝǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘŜ ƭŀ ζ grande 

découverte η ƻƴǘ ŘŞōǳǘŞ Ŝƴ мфурΣ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩǳƴŜ ƛƳƳŜƴǎŜ ŜȄŎŀǾŀǘƛƻƴ Řϥǳƴ 

kilomètre carré et de 300 mètres de profondeur à cheval sur les 

communes de Blaye-les-Mines, Cagnac-les-Mines, Le Garric, Taïx.  

Mais le déclin industriel continua avec la fermeture de la cokerie en 1989. 

9ƴ мффоΣ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ǎŜŎƻƴŘŜ ƳƛƴŜ Ł ŎƛŜƭ ƻǳǾŜǊǘ ǎǳǊ ƭŜ ǎƛǘŜ ŘŜ la 

Tronquié fut définitivement avorté. 
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3. Le patrimoine industriel et sa 
revalorisation :  
 

De la mine à ciel ouvert vers « Cap découverte » 

Le 30 juƛƴ мффтΣ ŀǇǊŝǎ мн ŀƴǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΣ ƭŀ ƎǊŀƴŘŜ ŘŞŎƻǳǾŜǊǘŜ ŘŜ 

Sainte-aŀǊƛŜ ŎŜǎǎŜ ŘŞŦƛƴƛǘƛǾŜƳŜƴǘ ǎƻƴ ŀŎǘƛǾƛǘŞΦ /ΩŜǎǘ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ ǇŀǊŎ 

multi-loisirs Cap'Découverte qui est retenu pour la reconversion de ce site 

impacǘŀƴǘ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ Ŝǘ ƭŜ ǇŀȅǎŀƎŜ Řu bassin Carmausin. 

Cap'Découverte est géré par le Syndicat Mixte pour l'Aménagement de la 

5ŞŎƻǳǾŜǊǘŜ ό{a!5ύ ǉǳƛ Ŝǎǘ ƭŜ ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜ ŘΩǳƴ ŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ǘŜǊǊŀƛƴǎΣ 

ǊŜƎǊƻǳǇŞǎ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘΩǳƴŜ ½ƻƴŜ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ /ƻƴŎŜǊǘŞ ό½!/ύΦ 

Cette ZAC porte un ensemble de bâtiments et terrains aménageables, 

dont le complexe de loisirs touristiques. 

Les activités du SMAD présentes sur le site se déclinent en plusieurs 

champs : 

¶ [ŀ ǇǊƻƳƻǘƛƻƴ Řǳ ǎǇƻǊǘ Ŝǘ ŘŜǎ ƭƻƛǎƛǊǎ ŘŜ ǇƭŜƛƴ ǎǳǊ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ƴŀǘǳǊŜƭ 

de Cap'Découverte όǾƛŀ ƭΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎ ƭƻŎŀƭŜǎύ 

¶ Le Parc de Loisirs multiactivités autour du Lac Sainte Marie (8 

hectares), des équipements sportifs (Skate Parc, Tyrolienne 

Géante, Téléski-nautique, Paint-ōŀƭƭΦΦΦύ Ŝǘ ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ 

ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ό/ŀƳǇƛƴƎΧύ 

¶ [Ŝ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ŎǳƭǘǳǊŜƭƭŜǎΣ ŘΩŀǊǘǎ Ŝǘ ǎǇŜŎǘŀŎƭŜǎ Ǿƛŀ ƭŀ 

Maison de la Musique όǎǘǳŘƛƻǎ ŘΩŜƴǊŜƎƛǎǘǊŜƳŜƴǘΣ ƭƻŎŀǳȄ ŘŜ 

ǊŞǇŞǘƛǘƛƻƴύΣ Ǿƛŀ ŘŜǎ ǇŀǊǘŜƴŀǊƛŀǘǎ ǊŞƎƛƻƴŀǳȄ Ŝǘ Ǿƛŀ ƭΩŀŎŎueil de 

ǎŎƻƭŀƛǊŜǎ όƳŞŘƛŀǘƛƻƴ ŀǊǘƛǎǘƛǉǳŜκŜǎǇŀŎŜ ŜƴǎŜƛƎƴŀƴǘΧύΣ 

¶ [ΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘŜ ǎŞƳƛƴŀƛǊŜǎ Ŝǘ ƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ όŎŀƳǇƛƴƎ 

notamment) 

¶ 5Ŝǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ǇŞŘŀƎƻƎƛǉǳŜǎ ǎǳǊ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ Ŝǘ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ 

minier 

La conservation et valorisation du patrimoine environnemental (histoire 

Řǳ ǎƛǘŜΣ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ 

ŘǳǊŀōƭŜΧύ Řƻƴǘ ǳƴ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ ŦŜǊƳŜ photovoltaïque de 62 Ha sur le site en 

cours de finalisation. 

 

Valoriser le bâti industriel Υ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ Řǳ ƴƻǳǾŜŀǳ ŎƛƴŞƳŀ Ře 

Carmaux dans le tissu urbain 

En cours de réalisation   
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4. ¦ƴŜ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǇƛƭƛŜǊ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ Ŝǘ ŘŜ 
ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ƭƻŎŀƭŜ 
 

wŜƴǾƻƛ ǾŜǊǎ ƭΩŞǘŀǘ ƛƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ  
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Synthèse, questionnement et enjeux 
¦ƴŜ Ƴǳǘŀǘƛƻƴ ƳŀƧŜǳǊŜ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ Υ ƭŀ Ŧƛƴ ŘŜǎ mines de charbon et leurs 

incidences 

Synthèse : 

- ¦ƴŜ ŞŎƻƴƻƳƛŜ ōŀǎŞŜ ǎǳǊ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƳƛƴŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ǾŜǊǊŜǊƛŜ ǉǳƛ ŀ 

ǇŜǊƳƛǎ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩŜƴǊƛŎƘƛǎǎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 

- 5Ŝ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭƭŜ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ƭŜǎ siècles 

qui ont fortement impacté le territoire et son paysage (pollution des sols, 

ŦǊƛŎƘŜǎ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭƭŜǎΣ ŘŞƭŀƛǎǎŞǎ ŦƻƴŎƛŜǊǎΧύ 

- ¦ƴŜ ŘƛŎƘƻǘƻƳƛŜ ǳǊōŀƛƴκǊǳǊŀƭ ƭƻƴƎǘŜƳǇǎ ƳŀǘŞǊƛŀƭƛǎŞŜ ǇŀǊ ƭΩƻǇǇƻǎƛǘƛƻƴ 

entre territoire industriel et agricole 

- ¦ƴ ŘŞŎƭƛƴ ŘŜ ƭΩŀctivité avec des incidences lourdes sur la vitalité des villes 

et bourgs du Carmausin 

- Une revalorisation du patrimoine industriel volontaire mais aux effets 

encore modérés  

 

Questionnements : 

- Comment parvenir à tirer profit et réinvestir de manière vertueuse les 

ŜǎǇŀŎŜǎ ǊŞǎƛŘǳŜƭǎ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭƭŜ ǇŀǎǎŞŜ ? 

- vǳŜƭƭŜ ǇƭŀŎŜ ŀŎŎƻǊŘŜǊ Ł ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ minière dans la valorisation du 

territoire ? Comment la conjuguer avec un passé agricole très 

marqué localement ? 

 
 
 
 
 
 

Enjeux : 

- La résolution des problématiques environnementales sur le site de 

ƭΩŀƴŎƛŜƴƴŜ ŎƻƪŜǊƛŜ ŘŜ /ŀǊƳŀǳȄ Ŝǘ Ł /ŀǇΩ5ŞŎƻǳǾŜrte. 

-  [ŀ ǊŜŎƻƴǉǳşǘŜ ŘŜ ŎŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŘŞƭŀƛǎǎŞǎ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ 

ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎΣ Ŝǘ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ Ŝƴ ǇƭŜƛƴ ŎǆǳǊ Řǳ ōŀǎǎƛƴ /ŀǊƳŀǳǎƛƴ Ŝǘ Řǳ 

territoire du SCOT  

- La valorisation du bâti industriel « ordinaire » à travers des opérations de 

ǊŞƘŀōƛƭƛǘŀǘƛƻƴ όŁ ƭΩƛƳŀƎŜ Řǳ ƴƻǳǾŜŀǳ ŎƛƴŞƳŀ ŘŜ /ŀǊƳŀǳȄύ 
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Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  

Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième  Chapitre Deuxième  
Chapitre Deuxième : 
 
 
 

II. LES DYNAMIQUES A 

LΩs¦±w9 {¦w [9 

TERRITOIRE 
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 A.  Économie locale : une quête 
ŘΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ Řŀƴǎ ǳƴ ŎƻƴǘŜȄǘŜ 
de concurrence territoriale 

1. Une polarisation « emboitée » des 
territoires 

 

[ΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ Řǳ {/ƻ¢ Řǳ /ŀǊƳŀǳǎƛƴΣ Řǳ {ŞƎŀƭŀΣ Řǳ /ŀǳǎǎŜ Ŝǘ 

Řǳ /ƻǊŘŀƛǎ ŀǇǇŀǊǘƛŜƴǘ ŀǳ ōŀǎǎƛƴ ŘΩŜƳǇƭƻƛ !ƭōƛΦ [Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŜƴǘǊŜǘƛŜƴǘ ŘŜǎ 

lieƴǎ ŞǘǊƻƛǘǎ ŀǾŜŎ ƭΩŀƛǊŜ ǳǊōŀƛƴŜ ŘΩ!ƭōƛΣ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŀŎŎŝǎ 

Ł ƭΩŜƳǇƭƻƛ Ŝǘ ŀǳȄ ǎŜǊǾƛŎŜǎ όǳƴƛǾŜǊǎƛǘŞΣ ƘƾǇƛǘŀǳȄΣ ŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴΦΦΦύ ǉǳƛ 

ǊŀȅƻƴƴŜ ǎǳǊ ǳƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ƎǊŀƴŘƛǎǎŀƴǘŜ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǊǳǊŀƭ ƭƛƳƛǘǊƻǇƘŜΦ 

[ΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǎŜ ǘǊŀŘǳƛǘ ǇŀǊ une augmentation du nombre 

ŘΩŀŎǘƛŦǎ Řŀƴǎ ǳƴŜ ƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇŞǊƛǳǊōŀƛƴ ŎƭŀǎǎƛǉǳŜΦ  

 

{ƛ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/oT est globalement soumis à la 

polarisation Albigeoise, les synergies internes et les interactions avec les 

territoires voisins sont nombreuses, conduisant à un emboitement des 

ŀƛǊŜǎ ŘΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜǎ ŘŜ ŎƘŀŎǳƴ ŘŜǎ ǇƾƭŜǎ ǎǘǊǳŎǘǳǊŀƴǘǎΦ [Ŝ {/oT fait partie de 

ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ŘΩ!ƭōƛ-/ŀǊƳŀǳȄ ǉǳƛ ŎƻƳǇǊŜƴŘ ŘŜǳȄ ōŀǎǎƛƴǎ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ǉǳƛ 

scindent le périmètre de projet.    
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2. Le bassin carmauǎƛƴ ŎƻƳƳŜ ǇƾƭŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛ 
ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ {/h¢ 
 

En 2011, on comptait environs 10 400 emplois sur les communes qui 

ŎƻƳǇƻǎŜƴǘ ƭŜ {/h¢Φ [Ŝ ǊŜƭŀǘƛǾŜƳŜƴǘ ƎǊŀƴŘ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ǇŀǊ ŜƳǇƭƻƛ 

ǇǊƻǇƻǎŞ Ŝǘ ǇŀǊ 9t/L ŘƻƴƴŜ Ł ǾƻƛǊ ǎǳǊ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ǊŞŎŜƴǘŜ ŘŜ ƭŀ 

population, notamment dans le Carmausin-Ségala : 

 

¶ 1 emploi pour 5.3 habitants dans le Carmausin-Ségala (1 pour 1.5 

actifs) 

¶ 1 emploi pour 6.4 habitants dans le Valencinois (1 pour 3,1 actifs) 

¶ 1 emploi pour 6.2 habitants dans le Causse et le Cordais (1 pour 

4.3 actifs) 

 

[ŀ ƎŞƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/h¢ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ ǉǳŀǎƛƳŜƴǘ 

trait pour trait à celle de la concentration de la population. Les emplois au 

lieu de travail sont très majoritairement localisé sur la commune de 

Carmaux et des ses communes limitrophes (Blaye-les-Mines, Saint-Benoit-

de-/ŀǊƳŀǳȄ ŜǘŎΧύ ǉǳƛ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ƭŜ ǇƾƭŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ƳŀƧŜǳǊ Řǳ {/ƻ¢ Řǳ 

/ŀǊƳŀǳǎƛƴΣ Řǳ {ŞƎŀƭŀΣ Řǳ /ŀǳǎǎŜ Ŝǘ Řǳ /ƻǊŘŀƛǎΦ [ΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ 

ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ Řǳ ǇƾƭŜ !ƭōƛƎŜƻƛǎ ǊŀȅƻƴƴŜƴǘ ǎǳǊ  ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜ ƭŀ 

partie Sud du Carmausin (Cagnac-les-Mines, Le Garric), créant ainsi une 

ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŜƴǘǊŜ /ŀǊƳŀǳȄ Ŝǘ !ƭōƛ Ŝǘ ŀƭƛƳŜƴǘŀƴǘ ǳƴ ŜŦŦŜǘ ŘŜ 

conurbation entre les deux pôles. Toutefois, il existe des disparités fortes 

Ŝƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ǎǳǊ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŞŎŀǊǘŞŜǎ ŘŜ ƭΩŀȄŜ wb уу 

(Villeuneuve-sur-Vère, Mailhoc, Taïx, Sainte-/ǊƻƛȄ ŜǘŎΧύ ǉǳƛ ƻŦŦǊŜƴǘ Ƴƻƛƴǎ 

ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ Ƴŀƛǎ ǉǳƛ ƻƴǘ Ŏƻƴƴǳ ŎŜǎ мл ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ ŀƴƴŞŜǎ ǳƴ ŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘ 

très significatif de leurs population active. 

Les polarités de Cordes-sur-/ƛŜƭ Ŝǘ ŘŜ ±ŀƭŜƴŎŜ ŘΩAlbigeois sont les deux 

ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ŀǳǘǊŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛΣ ƳşƳŜ ǎƛ ŘŜǎ 

communes ou groupement de communes se situant aux franges du 

périmètre SCOT se distinguent : Penne-Vaour, Pampelone-Mirandol ou 

Sérénac. 
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3. Une économie portée par la sphère 
« présentielle »   

 
[ΩŞŎƻƴƻƳƛŜ Řǳ tŀȅǎ Ŝǘ Řǳ {/h¢ Ŝǎǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǘƻǳǊƴŞŜ ǾŜǊǎ ǎŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ 

résidante, véritable enjeu majeur pour le maintien ŘŜ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ Řǳ 

territoire (sans nouveaux arrivants, le territoire perdrait des habitants). 

[Ŝǎ ƳŞǘƛŜǊǎ ŘŜ ƭŀ ǎŀƴǘŞ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜΣ ŘŜ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴΣ ŘŜ 

ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ǇǳōƭƛǉǳŜ ȅ ǎƻƴǘ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞǎ Ŝƴ ƎǊŀƴŘŜ ƳŀƧƻǊƛǘŞΦ Ils 

ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǇǊŝǎ ŘΩǳƴ emploi sur deux (47%). 

DǊŃŎŜ Ł ŎŜ ŎƘƻƛȄ ŘΩǳƴŜ ŞŎƻƴƻƳƛŜ ζ ǇǊŞǎŜƴǘƛŜƭƭŜ η όŞŎƻƴƻƳƛŜ ōŀǎŞŜ ǎǳǊ ƭŀ 

population réellement présente sur un territoire qui peut varier 

ǊŀǇƛŘŜƳŜƴǘΣ Ŝǘ ǉǳƛ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ ǇǊƻŘǳƛǘ Ŝǘ ŎƻƴǎƻƳƳŜύΣ ƭŜ tŀȅǎ ǎΩŜȄǇƻǎŜ ǇŜǳ Ł 

la concurrence externe mais ne se distingue pas particulièrement des 

filières de production spécifiques.  

 

[ΩŜƳǇƭƻƛ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇǊƻƎǊŜǎǎŜ ƎǊŃŎŜ Ł ƭŀ ǾƛǘŀƭƛǘŞ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ ǘŜǊǘƛŀƛǊŜ 

όŎƻƳƳŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴǎύ Ŝǘ Ł ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ƭŀ /! ŘΩ!ƭōƛΦ 

[Ŝ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞǘŀōƭissements marchands augmente grâce au dynamisme 

ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴΦ 5ŀƴǎ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǊǳǊŀƭΣ ƭŜǎ ŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎΣ 

très majoritairement à caractère social, constituent un tissu structurant 

ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜǎ ŜƳǇƭƻƛŜƴǘ нл҈ ŘŜǎ ǎŀƭŀǊƛŞǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 

 

La fermeture du bassin minier de Carmaux au début des années 1980 a 

ŎƻƴǎǘƛǘǳŞ ǳƴ ŞǾŝƴŜƳŜƴǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ƳŀƧŜǳǊ ǇƻǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ ! ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 

du Pôle Territorial, 8 emplois industriels sur 10 ont été perdus entre 1982 

Ŝǘ мффлΦ !ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƳŀƭƎǊŞ ǳƴŜ ǎǘŀōƛƭƛǎation récente du nombre 

ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ Řŀƴǎ ŎŜ ǎŜŎǘŜǳǊΣ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭƭŜ Ŝǎǘ Ƴƻƛƴǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜ 

ǉǳΩŀƛƭƭŜǳǊǎ (inférieur à 20 %, soit en deçà des valeurs départementales) 

 

Le secteur agricole a connu également une chute des emplois entre 1975 

et 2006, de manièǊŜ ŎƻƳǇŀǊŀōƭŜ Ł ŎŜƭƭŜ ǉǳΩŀ ǎǳōƛŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǊǳǊŀƭ ǊŞƎƛƻƴŀƭΦ  

! ƴƻǘŜǊ ǉǳŜ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞ ƴΩŜǎǘ ǊŀǊŜƳŜƴǘ 

ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛŦ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŜŦŦŜŎǘƛǾŜΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ǳƴŜ ƭŀǊƎŜ ƳŀƧƻǊƛǘŞ 

ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎ Şǘŀnt propriétaires et exploitants. 
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4. [ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Řŀƴǎ ƭŜ {/oT 
 

tǊƻǇƻǎ ƛǎǎǳǎ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘ Lƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ - Consulter également la 

partie «Les espaces agricoles et leur gestion η ŘŜ ƭΩ9L9 

Préalable : une tendance nationale au déclin et à la mutation du 

modèle agricole  

De 1980 à 2007, la population active agricole est passée de 8 % à 3,4 % de 

la population active totale. Même dans les espaces ruraux, les agriculteurs 

sont devenus minoritaires. Le monde agricole est en train de changer 

profondément. Aujourd'hui, l'activité agricole ne repose plus sur 

l'ensemble des membres de la famille et les femmes d'agriculteurs 

travaillent de plus en plus au dehors de l'exploitation. Les nouveaux 

exploitants qui s'installent ne sont plus exclusivement issus du monde 

agricole. Cette plus grande ouverture sur l'extérieur s'accompagne d'une 

transformation des métiers et des qualifications : les agriculteurs sont 

devenus des chefs d'entreprise et les jeunes disposent d'une formation 

adaptée aux exigences du temps présent.  

Si le groupe « agriculteurs » présente encore des caractéristiques 

frappantes, notamment en ce qui concerne la vie familiale, les valeurs ou 

l'engagement politique, on observe un fort mouvement de 

rapprochement du reste de la population, particulièrement en termes de 

consommation et de modes de vie. Plusieurs facteurs sont à l'origine de 

ce rapprochement comme la croissance des formes sociétaires, 

l'allongement de la durée de formation, l'ouverture matrimoniale sur 

d'autres catégories sociales. Le renouvellement des générations sera un 

vecteur puissant de transformation de ce groupe et il se produira plus 

rapidement et avec plus d'ampleur que pour les autres groupes sociaux. 

Aujourd'hui, 35 % des agriculteurs en activité ont entre 50 et 64 ans, alors 

que cette proportion n'est que de 25 % pour la moyenne des actifs 

occupés.  

Le recul du nombre d'exploitations agricoles se poursuit. Depuis 2005, 

leur effectif diminue de 3 % par an, soit au rythme de la période 1988-

2000. Moins nombreuses, ces exploitations grandissent. En 2007, 

l'exploitation moyenne dispose de 3 hectares de plus qu'en 2005 et 12 de 

mieux qu'en 2000. Les exploitations professionnelles s'étendent 

désormais sur 25,2 millions d'hectares de superficie agricole, à peine 

moins qu'en 2005 ou 2000. Les exploitations de grandes cultures sont les 

plus nombreuses. Viennent ensuite les exploitations ayant une activité de 

polyculture ou de polyélevage. 
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Les exploitations et leur évolution  

{ǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢Σ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ ŀ 

considérablement chuté, passant de 2429 exploitations en 1988 à 1250 

exploitations en 2010, soit une baisse de 48,5%.  

LƴŞǾƛǘŀōƭŜƳŜƴǘΣ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Řŀƴǎ ŎŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ ŀ ǎǳƛǾƛ ƭŀ ƳşƳŜ ƭƻƎƛǉǳŜΣ 

passant de 2821 UTA (unités de travail annuel) en 1988 à 1435 UTA en 

2010, soit une baisse de 49,13%.  

La tendance à la baiǎǎŜ ǎΩŜǎǘ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ ǊŀƭŜƴǘƛŜ Ŝƴ нлллΦ /ŜǘǘŜ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴ 

Řƻƛǘ şǘǊŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇŀǊŀƭƭŝƭŜ ŀǾŜŎ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ {!¦ ǘƻǘŀƭŜΣ ǇǳƛǎǉǳŜ 

logiquement, la SAU totale affiche également une baisse depuis 1988. 

Toutefois, cette baisse est beaucoup moins marquée, affichant un 

pourcentage de -9,75% entre 1988 et 2010.  

Ainsi, la baisse de la SAU totale du territoire est beaucoup moins 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǉǳŜ ƭŀ ōŀƛǎǎŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŜƳǇƭƻƛǎ ǉǳƛ ȅ 

sont liés.  

/ŜǘǘŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ ǘǊƻǳǾŜ ǎƻƴ ŜȄǇƭƛŎŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ la SAU par 

exploitation. En effet, depuis 2000 (chiffres non disponibles en 1988), les 

exploitations du territoire affichent un appétit grandissant, puisque 

ŎƘŀŎǳƴŜ ŜȄǇƭƻƛǘŜ Ŝƴ ƳƻȅŜƴƴŜ птΣмн Ƙŀ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ƴΩŜƴ 

exploitait que 38,82 ha en 2000. Soit une augmentation moyenne de 8,3 

ha par exploitation (+22,4%).   

 
SCOT du Carmausin, du Ségala, du Causse et du Cordais  

9Ǿƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ¦¢! ŜƴǘǊŜ мфуу Ŝǘ нллл  

 SCOT du Carmausin, du Ségala, du Causse et du Cordais  
SAU totale en 2010   
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/Ŝ Ŏƻƴǎǘŀǘ Ŝǎǘ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ ǘǊŝǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎƛŞ ŀǳ ǎŜƛƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ǇǳƛǎǉǳΩŀƭƻǊǎ 

que sur certaines communŜǎΣ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ƳƻȅŜƴƴŜ 

ŘΩǳƴŜ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ǇŜǳǘ ŀƭƭŜǊ ƧǳǎǉǳΩŁ Ҍ ннм ҈ ό[ŀŎŀǇŜƭƭŜ-Ségalar), sur 

ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ƭŀ {!¦ ƳƻȅŜƴƴŜ ǇŀǊ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ōŀƛǎǎŜ ƧǳǎǉǳΩŁ ǇǊŜǎǉǳŜ нр ҈ 

(Vindrac-Alayrac).  

Ainsi, on constate que seulement 15 communes affichent une stagnation, 

voire une baisse mesurée (moins de 24%), de la superficie moyenne de 

ƭŜǳǊǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎΦ [ŀ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜƭƭŜǎ ǎŜ ǎƛǘǳŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜǎ 

Causses. Trois autres se situent sur les bords du Tarn ou du Viaur, dans 

des secteurs relativement pentus (Jouqueviel, Fraissines, Courris). Enfin, 

Rosières, et Saint jean de Marcel se trouvent dans un contexte de péri-

urbanisation de Carmaux et sont traversées par la nouvelle RN88 à 2x2 

voies, qui a nécessité des réaménagements fonciers.  

En dehors de ces exceptions, la tendance générale laisse apparaître une 

augmentation globale de la taille de la SAU par exploitation, quel que 

soit le contexte géographique.  
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Un profil des exploitations et des exploitants dans la tendance 

française  

[ΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭƭŜ ŘƻƳƛƴŜΣ Ŝǘ ƭŀ ǇƭǳǊƛŀŎǘƛǾƛǘŞ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ǇǊŝǎ 

ŘΩмκрème des exploitants.  

Sur le territoire du SCoT, 80,6 % des exploitations sont gérées en 2010 par 

un(e) exploitant(e) individuel(le). Cette part est plus importante que la 

moyenne française (70 ,6%) mais affiche également une baisse depuis 

2010 (-рΣп҈ύΦ /ŜǘǘŜ ŦƻǊƳŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛon est donc la plus répandue, mais 

ne représente que 59,8% des surfaces agricoles exploitées.  

17,9% des chefs d'exploitation et coexploitants sont pluriactifs en 2010 

(260). 

 

Les terres en fermage représentent plus de la moitié des surfaces 
exploitées.  
La part des surfaces exploitées en fermage est de 53,2% en 2010 et reste 

par contre relativement modeste par rapport à la moyenne française 

(76,5). Un tissu économique très dépendant de la situation géographique 

du territoire. 

 

Les femmes sont encore sous-représentées.  

[ŀ ǇŀǊǘ ŘŜǎ ŦŜƳƳŜǎ ŎƘŜŦǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ ƻǳ ŎƻŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘŜǎ Ŝǎǘ ǎŜƳōƭŀōƭŜ 

à la tendance nationale (28,6%), et affiche une stabilité entre 2000 et 

2010. 
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Un vieillissement prononcé et une succession toujours plus délicate.  

La part des exploitations sans successeur connu est quant à elle de 40,4%, 

restant dans la tendance nationale (38,8% en moyenne en France) 

 
 
Parallèlement, les exploitants sont de plus en plus âgés, puisque la part 

des moins de 40 ans parmi les chefs d'exploitation et coexploitants est de 

18,2 %, et en baisse de 7,8% depuis 2000.  

Une production brute standard (PBS) en augmentation.  

La Production Brute StaƴŘŀǊŘ ƴΩŀ Ǉŀǎ ǇƻǳǊ ǾƻŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜǊ ǳƴ 

résultat économique. Elle constitue un indicateur du potentiel de 

ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ƘƻǊǎ ǎǳōǾŜƴǘƛƻƴΦ !ƛƴǎƛΣ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ 

{/ƻ¢Σ ƭŀ t.{ ƳƻȅŜƴƴŜ ǇŀǊ ¦¢!Σ Ŝƴ нлмлΣ Ŝǎǘ ŘŜ поплл ϵΦ 9ƭƭŜ ŀŦŦƛŎƘŜ ǳƴŜ 

évolution de 14,3% depuis 2000. 

5Ŝǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦǎ ŘΩŀƛŘŜ ŀǳȄ ǊŜǇǊƛǎŜǎ ŘŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŀǳȄ 

installations  

Plusieurs organismes proposent un accompagnement aux porteurs de 
projet : 
 

[ŀ /ƘŀƳōǊŜ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Řǳ ¢ŀǊƴΦ L'appui aux candidats à l'installation et 

aux créateurs d'entreprise intervient avant, pendant et après le projet de 

ƭϥŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩƻǳǘƛƭǎ Υ ƭŜ tƻƛƴǘ LƴŦƻ Lƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ 

; la session collective préalable à l'installation ; l'étude du projet ; le 

nouveau parcours à l'installation (PPP) ; les aides, dont Créagri, aide du 

Conseil général pour les porteurs de projets de plus de 40 ans ; le CFE 

ǇƻǳǊ ŘŞŎƭŀǊŜǊ ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŀǳ ŘŞƳŀǊǊŀƎŜ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘϥŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ  

Les jeunes agriculteurs (JA) et leurs partenaires (Etat, Département, 

Région, SAFER) ǇǊƻǇƻǎŜƴǘ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ŀƛŘŜǎ Ł ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ Υ  

¶ Aides nationales : DJA - Prêts MTS-JA  

¶ CEFI : Contrat Emploi Formation Installation du Conseil Régional  

¶ !ƛŘŜ Ł ƭΩƘŀōƛǘŀǘ Ŝǘ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ progressive (Conseil Régional)  

¶ !ƛŘŜ Ł ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜ ƎǊƻǳǇŜ  

¶ Aide au portage du foncier avec la SAFER  

¶ Aide au conseil et au suivi  

¶ CƻƴŘǎ ŘΩ!ǾŀƴŎŜ /ƘŜǇǘŜƭ  

¶ Aides aux agriculteurs en fin de carrière ou aux propriétaires qui 

ǎΩŜƴƎŀƎŜƴǘ Ł ŎŞŘŜǊ ƭŜǳǊ ŜȄǇƭƻitation à un jeune hors du cadre 

ŦŀƳƛƭƛŀƭ ƻǳ Ł ǳƴ ƧŜǳƴŜ ǎΩƛƴǎǘŀƭƭŀƴǘ ǎǳǊ ǳƴŜ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ł ŎƻƴŦƻǊǘŜǊΦ  

[Ω9ǳǊƻǇŜ via la PAC. En 2012, il a été versé, dans le cadre de la Politique 

Agricole Commune, 1800000 euros au titre des aides au renouvellement 

des exploitations dans le Tarn. Cette aide a concerné 198 dossiers.  

[Ω!59!w Řǳ ¢ŀǊƴΦ Association a été créée en 1992, elle réunit une 

ŎŜƴǘŀƛƴŜ ŘΩŀŘƘŞǊŜƴǘǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎ Ŝǘ Ŧŀƛǘ ǇŀǊǘƛŜ ŘΩǳƴ 
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réseau de 60 ADEAR en France fédérées au niveau national grâce à la 

FADEAR et au niveau régional en ARDEAR Midi-tȅǊŞƴŞŜǎΦ [Ω!59!w¢ ŀ ǇƻǳǊ 

ǾƻŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞ ŘŜǎ ŦŜǊƳŜǎ ŘŜ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ 

dans une logique d'agriculture durable, c'est-à-dire une agriculture 

paysanne, socialement équitable et écologiquement saine. Elle propose 

un accompagnement individualisé aux porteurs de projet d'installation 

agricole, ainsi qu'aux futurs cédants qui veulent transmettre leur ferme.. 

Analyse des exploitations (nombre, mode de gestion, surfaces 

exploitées) à partir des données du RPG 2012 (source : ASP)  

[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Řǳ {/ƻ¢ Ł ǇŀǊǘƛǊ Řǳ wtD 

(registre parcellaire graphique) le plus récent permet de confronter les 

résultats du recensement agricole 2010 avec la « réalité du terrain ». En 

effet, alors que le recensement agricole 2010 base son analyse au siège 

ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ όŘƻƴŎ Ł ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ǎǳǊ ƭŀǉǳŜƭƭŜ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ 

ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞŜύΣ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ Řǳ wtD ƻǇǇƻǎŜ ǳƴŜ ŀǇǇǊƻŎƘŜ 

ōŀǎŞŜ ǎǳǊ ƭΩŀǇǇŀǊǘŜƴŀƴŎŜ Ł ƭΩƞƭƻǘ ŀƎǊƛŎole.  

/ŜǘǘŜ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ŀǇǇǊƻŎƘŜΣ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜΣ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ŎƻƴŦǊƻƴǘŜǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŦŀƛǘŜ 

à partir du recensement agricole et in fine, de corroborer les deux 

analyses :  

- hƴ ŎƻƴǎǘŀǘŜ Ŝƴ ŜŦŦŜǘ ǉǳŜ ƭŀ ŦƻǊƳŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜ ǊŜǎǘŜ ōƛŜƴ ƭŀ 

forme individuelle, ŀǾŜŎ тп҈ ŘŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ όулΣс ҈ ŘΩŀǇǊŝǎ ƭŜ w! 

2010).  

- La surface exploitée par ces exploitants individuels représente plus de la 

ƳƻƛǘƛŞ Řǳ ǘƻǘŀƭ ŘŜǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Υ рсΣс҈ όрфΣу ҈ ŘΩŀǇǊŝǎ ƭŜ w! нлмлύΦ  

- [Ŝ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘ ǊŞŜƭƭement les espaces agricoles du 

SCoT est porté à 1411, alors que le recensement agricole en dénombre 

мнрлΦ [ŀ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ǇŀǊ ƭŜ Ŧŀƛǘ ǉǳŜ ƭŜǎ ŎƘƛŦŦǊŜǎ Řǳ ǊŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ 

ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎŜ ōŀǎŜƴǘ ŀǳ ǎƛŝƎŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘƻƴŎ Ł ƭŀ /ƻƳƳǳƴŜΦ /ŜŎƛ 

signifie donc que 161 exploitants basés en dehors du SCoT exploitent des 

terres agricoles sur le territoire, soit 11,4%.  

- Enfin, la surface moyenne par exploitation est portée à 52,3 ha par le 

wtD ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭŜ ǊŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜ нлмл ƭΩŜǎǘƛƳŜ Ł птΣмн ƘŀΦ LŎƛΣ ƭŀ 

ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ ǇŜǳǘ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜǊ ǇŀǊ ƭŜ ŘŞŎŀƭŀƎŜ ŘŜ ŘŜǳȄ ŀƴƴŞŜǎ ŜƴǘǊŜ 

recensement agricole (2010) et RPG (2012). Ce chiffre vient donc encore 

Ǉƭǳǎ ŎƻƴŦƛǊƳŜǊ ƭŀ ǘŜƴŘŀƴŎŜ ŘŞƧŁ ŎƻƴǎǘŀǘŞŜ ŘΩŀƎǊŀƴŘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ 

exploitations.  

[ΩŀƴŀƭȅǎŜ Řǳ wtD ǇŜǊƳŜǘ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ ŘΩŀƴŀƭyser plus en profondeur le tissu 

ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řǳ {/ƻ¢ ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ŎƻƳǇǊŜƴŘǊŜ ŎƻƳƳŜƴǘ ǎΩŞǘŀōƭƛǘ ƭŀ 

ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ Řǳ ƳƻŘŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ Ŝƴ 

ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŃƎŜ ŘŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ ŘŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ 

individuelles. Ainsi, on constate que :  

- Les exploitants individuels de plus de 60 ans représentent une 

exploitation sur quatre, mais gèrent uniquement 10,2% des espaces 

agricoles. La surface moyenne de leur exploitation est en effet la plus 

faible (18,6 ha par exploitation).  

- ! ƭΩƛƴǾŜǊǎŜΣ ƭŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ ƎŞǊŞŜǎ Ŝƴ ƳƻŘŜ ǎƻŎƛŞǘŀƛǊŜ ƻǳ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ 

gèrent 43,4% des espaces agricoles pour une représentation équivalente 

(une exploitation sur quatre). Ces exploitations ont en effet une surface 

moyenne de 97 ha.  
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[ΩŜƳǇƭƻi du secteur agricole sur le SCoT  

De manière générale, ƭΩŜƳǇƭƻƛ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Řǳ {/ƻ¢ 

est à la baisse, comme nous avons pu le voir précédemment, et en lien 

direct avec la baisse du nombre des exploitations. Il affiche une baisse de 

33% entre 2000 et 2010, ce qui représente un équivalent en UTA de -

26,4%.  

Ainsi, on dénombre en 2010 sur le territoire du SCoT, 1829 personnes 

actives travaillant dans les exploitations agricoles, représentant 1240 

UTA (équivalent temps plein).  

hƴ ǊŜƳŀǊǉǳŜ ǉǳŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘ όƘƻǊǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ Ŝǘ ŎŀŘǊŜ 

familial) reste très marginal au sein de ces exploitations, représentant 26 

salariés pour 17 UTA, et ne touchant que 4,4% des exploitations.  

La main-ŘΩǆǳǾǊŜ saisonnière et occasionnelle représente quant à elle 

seulement 3,4 % de l'emploi des exploitations agricoles en 2010.  

 
{ƛ ƭΩƻƴ ŀƴŀƭȅǎŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŜ, on constate 

des disparités territoriales. Le Ségala étant le plus gros pourvoyeur 

ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜ ǇƭŀǘŜŀǳ /ƻǊŘŀƛǎ Υ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǇŜǳǘ 

ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜǊ ǎǳǊ ŎŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ƭŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ǇƻǳǊǾƻȅŜǳǊ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎΦ  

! ƭΩƛƴǾŜǊǎŜΣ ƭŀ ǇŀǊǘ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Řŀƴǎ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ ŦŀƛōƭŜ Řŀƴǎ ƭŜ 

bassin Carmausin, comme à Cordes-sur-Ciel.   
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[ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Υ ǳƴ ǎecteur qui crée des emplois directs et indirects  

Dans le Tarn 

 
La population active agricole (directe et indirecte) représentait 5,7 % des 

actifs dans le Tarn en 2011, parmi lesquels, 33,3% de femmes et très peu 

de salariés (30,8%) par rapport aux autres ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎΦ  

 
[ΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ŦƛƭƛŝǊŜ ŀƎǊƻŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜ  

[ŀ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ Řǳ ¢ŀǊƴ ŘŜ ǇǊŝǎ ŘŜ м ллл 

ƛƴŘǳǎǘǊƛŜǎ ŀƎǊƻŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜǎ ǇŜǊƳŜǘ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ с ллл ŀŎǘƛŦǎΣ ǎƻƛǘ 

environ 4% des actifs tarnais. A elles seules, les 38 entreprises 

ŀƎǊƻŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜǎ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ нл ǎŀƭŀǊƛŞǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǳƴ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ 

ŘŜ прлΣрс Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩŜǳǊƻǎ Ŝǘ ŜƳǇƭƻƛŜƴǘ мтпу ǇŜǊǎƻƴƴŜǎΦ /ΩŜǎǘ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ 

ŘŜǎ ǾƛŀƴŘŜǎ ǉǳƛ ŎƻƴŎŜƴǘǊŜ ƭŜ Ǉƭǳǎ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜǎ п ŀōŀǘǘƻƛǊǎ Ŝǘ ŘŜǎ 

salaisonneries. Ainsi, le territoire du SCoT abrite un abattoir à Carmaux, 

dénommé BOVI Plateau Central, qui découpe et commercialise la viande 

bovine avec sa filiale BOVI VIANDE.  

 
Sur le SCoT  
 
[Ŝ ǎŜŎǘŜǳǊ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ǎǳǊ ƭŜ {/h¢Σ ǎΩŀǇǇǳƛŜ ǘƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘ ǎǳǊ ŎŜǎ 

exploitations, au nombre de 1250. Ces exploitations emploient 1829 

personnes, représentant 1240 emplois à temps plein. La plupart de ces 

emplois sont donc non-salariés όŎƘŜŦǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΣ ŎƻŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎΣ 

conjoints, autres actifs familiaux).  

! ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ŎŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ ǎΩŀƧƻǳǘŜƴǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƛƴŘǳƛǘŜǎ όƛƴŘǳǎǘǊƛŜǎ 

alimentaires, activités vétérinaires), ou inscrites comme professions 

agricoles (pêche et aquaculture, chasse et services annexes). Ces activités 

portent ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ŀŎǘƛŦǎ Ŝƴ ƭƛŜƴ ŀǾŜŎ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ł 

1537, et le nombre total de personnes salariées à 285.  

 

! ŎŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘƻƛǾŜƴǘ ŜƴŎƻǊŜ ǎΩŀƧƻǳǘŜǊ ƭŜǎ ŜƳǇƭƻƛǎ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ƭƛŞǎ 

aux administrations, aux institutions, aux chambres consulaires, et aux 

commerces agricoles.  

[ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǎǘ ŘŀǾŀƴǘŀƎŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ {/ƻ¢ ǉǳΩŁ ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 

départementale. Elle fournit 11% des emplois salariés du territoire 

όŎƻƴǘǊŜ рΣт҈ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭŜύΦ  
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5. Un tissu économique très dépendant de la 
situation géographique du territoire. 

 

Un territoire au-delà des temps classiquement acceptés pour 

accéder aux grandes infrastructures de transport. 

Si Carmaux est desservi par TER sur la ligne Castelnaudary ς Rodez, avec 

ŘŜǎ ŦǊŞǉǳŜƴŎŜǎ ƛƴǘŞǊŜǎǎŀƴǘŜǎ Ŝƴ ǇǊƻǾŜƴŀƴŎŜ ŘΩ!ƭōƛ όƳƻƛƴǎ ŘŜ н0 minutes) 

Ŝǘ ŘŜ wƻŘŜȊ όƳƻƛƴǎ ŘΩǳƴŜ ƘŜǳǊŜύΣ ƭΩŀŎŎŝǎ Ł ƭŀ ŎŀǇƛǘŀƭŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ ό¢ƻǳƭƻǳǎŜύ 

présente une fréquence relativement faible avec nécessité de 

changement, pour un trajet de plus de 2 heures. Sa position spatiale 

positionne le territoire du Carmausin, Ségala, Causse et Cordais en frange 

ŘŜ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜǎ ƎǊŀƴŘŜǎ ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ŘŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘΣ Ŝǘ Ŝƴ 

ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ ŘŜ ƭΩŀŞǊƻǇƻǊǘ ŘŜ ¢ƻǳƭƻǳǎŜ ς Blagnac (environ 1h20 de voiture). 

5ǳ ŎƻǳǇΣ ƭΩŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ƎǊŀƴŘŜǎ ƳŞǘǊƻǇƻƭŜǎ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ŀǇǇƻǊǘŜ ǳƴŜ 

contrainte de temps. De même, la question de la desserte routière, bien 

ǉǳΩŜƴ ǾƻƛŜ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ǇƻǳǊ ƭŀ н Ȅ н ǾƻƛŜǎ 

entre Carmaux et Rodez qui devraient abaisser significativement le temps 

de parcours entre les deux villes, restŜ ǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŦŀƛōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ǎƛ ƭΩƻƴ 

ǎŜ ǇƻǎƛǘƛƻƴƴŜ Řǳ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜΣ Ŝǘ ŜƴŎƻǊŜ Ǉƭǳǎ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭΩƻƴ ǎŜ 

ǎƛǘǳŜ Ŝƴ ŘŜƘƻǊǎ ŘŜ ƭΩŀȄŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ŘŜ ƭŀ bуу Ŝǘ Řŀƴǎ ǳƴŜ ƳƻƛƴŘǊŜ ƳŜǎǳǊŜ 

de la D600. 

 

 

¦ƴŜ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ƴƻƴ ŎǊŞŀǘǊƛŎŜ ŘΩemplois 

salariés. 

[ŀ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ Ŝǎǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǎǳǊ ƭŜ 

territoire : on est ainsi passé de moins de 2.000 établissements en 2005 à 

plus de 4.400 en 2011, avec une accélération en 2008. Cette dernière est 

très classique et liée aux ŜŦŦŜǘǎ ŘŜ ƭŀ ƭƻƛ [a9 ƛƴǘǊƻŘǳƛǎŀƴǘ ƭŜ ǎǘŀǘǳǘ ŘΩŀǳǘƻ-

ŜƴǘǊŜǇǊŜƴŜǳǊΦ !ƛƴǎƛΣ ŎŜǘǘŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ Ŝƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ 

ƴΩƛƳǇƭƛǉǳŜ Ǉŀǎ ŦƻǊŎŞƳŜƴǘ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŜŦŦŜŎǘƛǾŜ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛǾŜ Ŝǘ ŜƴŎƻǊŜ Ƴƻƛƴǎ 

ŘŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ǎŀƭŀǊƛŞǎΦ /ΩŜǎǘ ǇƻǳǊǉǳƻƛ ŀǇǊŝǎ ǳƴŜ ǇƘŀǎŜ de 

croissance intéressante de 2005 à 2008, le territoire connaît, comme 

ǇŀǊǘƻǳǘ Ŝƴ CǊŀƴŎŜΣ ǳƴŜ ǇƘŀǎŜ ŘŜ ŘŞŎǊǳŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ǎŀƭŀǊƛŞǎΣ 

ƳŀƭƎǊŞ ǳƴŜ ǇƻǳǊǎǳƛǘŜ ŘŜ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎΦ 

 

Source : INSEE Clap 
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Bien que « classique », cette dynamique est néanmoins plus forte sur le 

ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǉǳΩŜƴ ƳƻȅŜƴƴŜ ǎǳǊ ƭŜ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ : ainsi, si le Carmausin, 

Ségala, Causse et Cordais représentait 9,1% des établissements du 

département en 2005, il représente en 2011 11,4% des établissements, 

ayanǘ Ŏƻƴƴǳ ǳƴŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ мнр҈ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎΣ ŎƻƴǘǊŜ 

79% en moyenne départementale, 80% en moyenne régionale, 61% en 

ƳƻȅŜƴƴŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜΦ tŀǊŀƭƭŝƭŜƳŜƴǘΣ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ǎŀƭŀǊƛŞǎ 

ǇǊƻƎǊŜǎǎŀƛǘ ŘŜ пΣм҈ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ŎƻƴǘǊŜ пΣу҈ Ł ƭΩéchelle 

ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭŜΣ уΣу҈ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ Ŝǘ рΣм҈ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜΦ 

[ŀ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎΣ ŀǳ ǊŜƎŀǊŘ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ 

ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ƛƴǎŎǊƛǘ ŀǳ ǊŜƎƛǎǘǊŜ Řǳ ŎƻƳƳŜǊŎŜ Ŝǘ ŘŜǎ ǎƻŎƛŞǘŞǎ 

est très clairement orientée vers le domaine de la construction, mais aussi 

Řŀƴǎ ǳƴŜ ƳƻƛƴŘǊŜ ƳŜǎǳǊŜ ŘŜ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜΦ [Ŝ ŎƻƳƳŜǊŎŜ Ŝǎǘ ǎǘŀōƭŜΣ ǾƻƛǊŜ 

légèrement à la baisse, alors que les services ne progressent que de 

manière limitée par rapport à la dynamique générale en la matière. 

 

Source : CCI du Tarn 

 

 

Un tissu économique structuré autour de TPE et quelques PME, 

ŀǎǎǳǊŀƴǘ ǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎΦ 

tǊŝǎ ŘŜ ул҈ ŘŜǎ ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ƛƴǎǘŀƭƭŞǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ 

ŘΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞΦ {ŜǳƭŜƳŜƴǘ нс ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ŎƻƳǇǘŜƴǘ рл ǎŀƭŀǊiés ou 

plus, dont 70% relèvent de la sphère publique ou sociale. La plupart des 

établissements ayant des salariés plafonne à 9 salariés. 

 

Source : INSEE - Clap 
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¦ƴ ǘǊŝǎ ŦƻǊǘ ƛƳǇŀŎǘ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǇǳōƭƛŎ Ŝǘ Řǳ ŘƻƳŀƛƴŜ ǎƻŎƛŀƭ ǎǳǊ 

ƭΩŜƳǇƭƻƛ ƭƻŎŀƭΦ 

9ƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎΣ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ƻŎŎǳǇŜ ǳƴŜ ǇƭŀŎŜ ǘǊŝǎ 

importante sur le territoire, avec plus du tiers des établissements au total. 

9ƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎΣ ǎŀƭŀǊƛŞǎ Ҍ ƴƻƴ ǎŀƭŀǊƛŞǎΣ ǎƻƴ ǇƻƛŘǎ Řŀƴǎ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ 

locale est bien plus important que les moyennes départementales ou 

régionales. 

 

Pour autant, en valeur absolue, on note une part extrêmement 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞ ǇƻǎƛǘƛƻƴƴŞŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘƻƳŀƛƴŜǎ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ 

ǇǳōƭƛŎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜΦ !ƛƴǎƛΣ мм҈ ŘŜǎ ŜƳǇƭƻƛǎ ǎŀƭŀǊƛŞǎ ǎƻƴǘ 

concentrés dans les 22 établissements du territoire ayant des activités 

Řŀƴǎ ƭŜ ŘƻƳŀƛƴŜ ŘŜ ƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ ƳŞŘƛŎƻ-social et social + 12% dans 

ƭΩŀŎǘƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜ ǎŀƴǎ ƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ όпл ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎύΣ ǎƻƛǘ ŀǳ ǘƻǘŀƭ ǇǊŝǎ 

ŘΩǳƴ ǉǳŀǊǘ ŘŜǎ ŜƳǇƭƻƛǎ ǎŀƭŀǊƛŞǎΦ {ƛ ƭΩƻƴ ȅ ŀƧƻǳǘŜ ƭŜ ŘƻƳŀƛƴŜ ǇǳōƭƛŎΣ ƻn 

ŀǘǘŜƛƴǘ пт҈ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞ όоу҈ ǎǳǊ ƭŜ ǘƻǘŀƭ ŘŜǎ ŜƳǇƭƻƛǎ ǎŀƭŀǊƛŞǎ Ŝǘ 

ƴƻƴ ǎŀƭŀǊƛŞǎύΣ ŎƻƴǘǊŜ оу҈ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭŜΣ оп҈ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 

ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ Ŝǘ оо҈ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜΦ 

 

Source : INSEE - Clap 

 

 

Source : INSEE  
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Cette forte ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Řŀƴǎ ƭŜ ŘƻƳŀƛƴŜ ǎƻŎƛŀƭ Ŝǘ ƳŞŘƛŎƻ-social 

Ŝǎǘ ǳƴŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ǉǳƛ ǎΩƛƴǎŎǊƛǘ Řŀƴǎ ǳƴ 

contexte de net vieillissement de la population. Ainsi, 46% des ménages 

du territoire avaient une personne de référence retraitée en 2011, contre 

40% sur le territoire en 1999, ou 34% en moyenne nationale. 

Son corollaire est une forte proportion de personnes seules (33%, contre 

29% en moyenne nationale), en particulier sur les villes de Carmaux (41%) 

et de Cordes sur Ciel (45%). 

Plus largement, le vieillissement de la population touche tout 

particulièrement une grande bande transversale, intermédiaire entre Albi 

et Rodez, et qui couvre une grande partie du territoire du SCoT, bande 

géographique connaissant aussi une dynamique démographique (en 

ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ Ŝƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘǎύ ƴŜǘǘŜƳŜƴǘ Ƴƻƛƴǎ ŦƻǊǘŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ 

environnants. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

EN PROXIMITE, LE POLE DΩ!LBI EST LUI-AUSSI  

 

 

Source : INSEE ς Recensement 2011 



 Diagnostic 

 62 

S
ch

é
m

a
 d

e
 C

o
h

é
re

n
ce

 T
e

rr
it
o

ri
a

le
 d

u
 C

a
rm

a
u

si
n

, 
d

u
 S

é
g

a
la

, 
d
u

 C
a

u
ss

e
 e

t 
d

u
 C

o
rd

a
is

 

5Ŝǎ ǇƾƭŜǎ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ǘǊŝǎ ƭƻŎŀƭƛǎŞǎ Ŝǘ Ŝƴ forte interaction avec 

ƭΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎΦ 

La ville de Carmaux accueille 37% des emplois salariés du territoire du 

SCoT (dont 41% dans les domaines public social), Blaye les Mines 16% 

όŘƻƴǘ со҈ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘƻƳŀƛƴŜǎ ǇǳōƭƛŎ ǎƻŎƛŀƭύΣ ±ŀƭŜƴŎŜ ŘΩ!ƭōƛƎŜƻƛǎ т҈ όŘƻƴǘ 

63% dans les domaines public social), Cordes sur Ciel 6% (dont 43% dans 

les domaines public social), Le Garric 5%, Cagnac les Mines 3% (dont 79% 

dans les domaines public social), et Monesties 3% (dont 65% dans les 

domaines public social).  

 

Source : INSEE ς Clap  et recensement 2011 

 

 

 

9ƴ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞΣ ƭŜ ǇƾƭŜ ŘΩ!ƭōƛ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎΣ ƭŁ 

aussi ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ƭƛŞ ŀǳ ŘƻƳŀƛƴŜ ǇǳōƭƛŎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜΦ 5ŀƴǎ ŎŜ 

ŎƻƴǘŜȄǘŜΣ ƻƴ ŀǳǊŀƛǘ Ǉǳ ǎΩŀǘǘŜƴŘǊŜ Ł ŘŜǎ ŦƭǳȄ ŘƻƳƛŎƛƭŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ŦƻǊtement 

dirigés vers le Sud. Pour autant, on note plutôt des échanges Nord-Sud 

importants, mais pas seulement vers le Sud. Ainsi, si environ 950 actifs 

habitant Carmaux ou Blaye les Mines travaillent sur Albi, plus de 400 

albigeois viennent travailler tous les jours sur Carmaux. 

De plus, les temps de déplacement relativement  longs pour certains 

ǎŜŎǘŜǳǊǎΣ ǊŜƴŦƻǊŎŜƴǘ ƭŀ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ǘǊŀǾŀƛƭƭŀƴǘ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜ ƭŜǳǊ 

domicile.

 

Sources : INSEE ς wŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ нлмм ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ǘǊŀǾŀƛƭƭŀƴǘ Řŀƴs 

leur commune de résidence / Mappy pour les temps de parcours. 
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1. ¦ƴŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ ǉǳƛ Ŝǎǘ Ł  ƭΩƛƳŀƎŜ ŘŜǎ 
faiblesses géographiques du territoire. 

 

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜ ƳǳƭǘƛǇƭŜǎ ƭƛŜǳȄ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎΣ ǉǳŜ ƭΩƻƴ 

peut qualifier de « sites » économiques, au nombre de 34, pour environ 

385 hectares (source : CARTELIE), mais avec un chiffre faussé par la taille 

de la zone de la Tronquié sur Blaye (près de 180 hectares). Ces sites sont 

ŎƻƴŎŜƴǘǊŞǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ /ŀǊƳŀǳȄ όмм ǎites pour 

286 hectares) et sur Cordes sur Ciel (8 sites pour moins de 9 hectares, soit 

essentiellement de petites surfaces à vocation artisanale). 

 

Source : Cartelie ς CCI81 / DDT81 

 

 

 

Ce nombre important de « sites η ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŎŀŎƘŜ Ŝƴ Ŧŀƛǘ ǳƴ ƴƻƳōǊŜ 

lƛƳƛǘŞ ŘŜ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ Ł ǇǊƻǇǊŜƳŜƴǘ ŘƛǘΣ ŘŜ ǘŀƛƭƭŜ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛǾŜ Ŝǘ 

ǎǳǊǘƻǳǘ Ŝƴ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭƭƛǊ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ Řŀƴǎ ŘŜ ōƻƴƴŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎΦ 

!ƛƴǎƛΣ ƭΩƻŦŦǊŜ Ŝǎǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǎǳǊǘƻǳǘ ǇƻǊǘŞŜ ǇŀǊ !Φ/Φ{Φ9ΦΣ ǎȅƴŘƛŎŀǘ ƳƛȄǘŜ 

ƛǎǎǳ ŘŜ ƭΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳnauté de communes du Carmausin et de 

la communauté de communes du Ségala, avec la commercialisation de 4 

ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ : 

¶ La zone de la Tronquié sur la commune de Blaye les Mines à 

ƭΩŜƴǘǊŞŜ {ǳŘ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ /ŀǊƳŀǳǎƛƴŜ Ŝǎǘ ǳƴŜ ȊƻƴŜ 

ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ǉǳƛ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ Ł ŜƭƭŜ ǎŜǳƭŜ ǇǊŝǎ 

de 180 hectares.  

¶ [ŀ ȊƻƴŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƭŀ /ƻƪŜǊƛŜΣ ǎƛǘǳŞŜ Ł ƭΩhǳŜǎǘ ŘŜ /ŀǊƳŀǳȄ ǉǳƛ 

développe environ 32 hectares, avec une façade commercialisée 

en commerce et trois lots restants pour environ 8 hectares. Située 

Ł ƭΩhǳŜǎǘ ŘŜ /ŀǊƳŀǳȄΣ ŎŜǘǘŜ ȊƻƴŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ŀȄŜǎ 

de circulation. 

 

 
 

 
















































































































































































































